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me à l'abbé Gravel.

Depuis quelques semaines une
vigonreuse campagne anti-com-
muniste a été lancée dans la Pro-
vince de Québec et particulière-
ment dans la région de Québec.
Les communistes s’affirment de

ples en plus, et &'ils ne rencon-
trent pas de résistance sur leur
chemin, ils auront bientôt réus-
si a semé le désordre dans notre
société pourtant si bien organi-
sée.

Les Chevaliers de Colomb, se-
eondés par les autorités munici-
pales de la cité de Québec ont

pris les devants dans cette lutte
contre le communisme et sont
bien déterminés à on faire dis-
paraître les propagandistes.
Le Club Social Ouvrier de Lau-

son lors de sa dernière réunion,
à préparé une mise au point que
nous publions ci-dessous, suivie
d'une pétition adressée au Con-
seil Municipal de Lauzon. Dans
cette mise au point les membres
du Club Social Ouvrier de Lau-
xon réprouvent énergiquement
les menées communistes dans no-

  

Transport en
ambulance

L'ambulance automobile de M.
Maurice Gilbert a fait hier le
transport de Mme Edgar Fortin,
de l'Hôtel-Dieu de Lévis, à ea

résidence, où elle terminera sa
convalescence.

| Aux citoyens de
Lauzon

Pour répondre à une deman-
de qui vient de nous être fai-
te par un groupe de citoyens
de Lauzon, nous publierons
dans notre numéro de Pâques
une section spécialement ré-

servée aux citoyens de Lau-
| son. Pour assurer le sucods de

cette entreprise, les promo-
teurs ds ce mouvement comp-

[tent sur In coopération des

 

  

OUVRIERS DE LAUZON
PROTESTENT ENERGIQUEMENT

CONTRE LE COMMUNISME
Campagne entreprise par les Chevaliers de Colomb. — Mise au

point. — Lettre au Conseil de Ville de Lauson. — Télégram-

 

tre pays et se montrent détermi-
nés à enrayer le mal dans leur
propre milieu.

Le Communieme est une doe-
trine injuste et néfaste. Injuste

parce qu'il viole un droit natu-
rel, le droit de propriété; néfas-
te, parce qu'il sape les bases de

la société, détruit la famille,
éteint dans l'âme tout sentiment

religieux.
Tout bon citoyen doit done

s'opposer à cette doctrine et ne
rien épargner pour l'empêcher
de s’implanter dans son milieu.

Le grand travail social qui s’im-
pose, les dirigeants du Club So-
cial Ouvrier de la rive sud, plus
particulièrement du comté de

Livia, se sont fait un program-
m'en ce sens: inetruire l’hon-
néte ouvrier d’abord et rallier

l'élément sain de la société en-
auite.

J'ajoute aussitôt que. pour les
milieux ouvriers les meilleurs
propagandistes sont des hommes

Suite à la page 12

Au Précieux-Sang
Vendredi de 5 à 6 hres, p.m.,

il y aura sermon à l'occasion de
la fête de saint Joseph, suivi du
Salut du Saint-Sacrement.

La population de Lévis est in-
vitée & ansister à cette pieuse cé-
rémonie. ut

 

Le plan des
travaux à la

pase Giboon
Avant l’ouverture de la séan-

ce régulière, MM. L.-C. Dupuis
et O. Maasé du Can. National Ry
sont venus rencontrer les autori-
tés municipales relativement aux
travaux qui doivent & tre faits
prochainement 3 la passe Gibson.

M. LC. Dupuis donna d’a-
bord les explications relatives
au plan qu'il produisit, pour
v'entendre sur l’espace de terrain

[l'installation d'une ligne de trans-
[mission électrique, via le Pont|

 que la ville céderait pour Vexé-
eution de ces travaux.

Ces travaux seront faits sui-
vant l'ordonnance portant le No
$3989 rendue par la Commission
des Services Publics siégeant a
Québec en janvier dernier. Le
coût de ces travaux sera de $15,-
000.00. La eité de Lévis sera ap-
relée à payer 15 pour cent de
ces travaux qui étant faite, évi-
teront désormais de coûteux ae-
cidents.

Son Honneur le Maire et M, le
greffier de In cité ont signé con-
Juintement ce pla antorisant

ces travanz.

*

Honneur à un
ancien lévisien

M. Lactance Hoberge, ancien
lévisien, vient d’être nommé di-

recteur des finances de la ville de
Montréal.

M. Roberge est le frère de
MM. les abbés Léopold et Joseph

Roberge, du Collège de Lévis, et  de M. Lionel Roberge, de cette
même ville.

Explications du ;
Quebec Power

En réponse à une pétition du
Conseil de Lévis au sujet de

de Québec, pour prévenir toute)
interruption dans le service en

cas de tempêtes possibles, le Que-
bec Power fait remarquer que les|
troubles occasionnés lors du der-

nier verglas étaient inévitables.

Actuellement, Lévis est desser-
vie par plusieurs lignes de trans-

missions dont une passe par le

Pont de Québec.

La Compagnie fait remarquer

que depuis 20 ans, c’est la pre-
mière fois qu’il y & interruption

aussi sérieuse dans le service.

Désireuse d'améliorer son ser-
vice le plus possible, Ia Compa-

gnie se propose de construire une
ligne de transport de l'énergie
électrique sur pylônes entre!
Chaudière et Montmagny.

L'hen. W. Tremblay
écrit au Conseil

L'honorable W. Tremblay, mi-

nistre du Travail, a accusé ré-
ception d'un mémoire de travaux

à exécuter dans la Cité de Lévis
qui lui fut adressé il y a quel-
que temps par le Conseil de Vil-

le de Lévis.

 

L'hon. M. Tremblay dit que
M. J.-T. Larochelle, député de
Lévis, lui a remis la liste des tra-
vaux pour Lévis, et qu'il coopé-
Tera avec le député pour accorder

aux ouvriers de la Rive Sud le
plus d'ouvrage possible.

 

   professionnels, marchands et

industriels de Lauzon. Tous
les citoyens de Lauzon de
vraient s'intéresser à la publi-
cation de ce numéro-souvenir

qui sern de nature à les aider

au point de vue commerciel
ot industriel,

 

 
a servi tour à tour
piers et de manufacture de limes.

La photographie ci-dessus

 

Côte du Passage

de local à l'Ecole des Frères

représente la Côte du Passage,il y a environ trente ans.
Au premier plan à gauche nous avons la rue Wolfe, et i droite l'édifice qui

Maristes, de Poste de pom.

 

Philippe Vachon,

 

Nominations
à la Caisse Popu-

laire de Lévis

A xu dernière assemblée, le bu-
reau de direction de la Caisse
Populaire de Lévis à pourvu au

choix de deux nouveaux officiers
pour remplir les vacances à la
Commission de Crédit et au Co-

mité de surveillance, causée par
lex démissions respectives de M.

Tréniée Lecours et de M. Joseph
Emond.

Ce dernier occupait eette fone-
tion depuis au-deld d'un quart
de riècle. IL à été remplacé par
M. Roméo Morin, agent d’assu-

rances.

La vacance causée par le dé-
part de M. Lecours, démission-
naire a été remplie par le choix
fe M. J..G. Ferland.

Nouveau club ouvrier

En comité, les membres du son-

wil ont regen M. Eugène Guay,
de Lévis, qui au nom de ses eon-
frères, est venu colliciter l’incor-
poration d’un nouveau club ou-
vrier qui aura nom: Union Ou-

vrière Catholique de Lévis,

Les membres du conseil ont dé-
cidé de remettre à la prochaine
réunion leur décision à ce sujet,

les membres du conseil désirant

étudier la constitution de oe
nouveau club.

Voici les noms des ouvriers
qui désirent partir ce mouve-
ment: J-Eug. Guay, Jos. Dumas

Geo. Guénet, Joseph Couture,

Albert Guay,
Albert Gosselin, Alexandre Ca-
drin et Honoré Aubert.

 

 

Notre numéro de
Pâques
 

Nous prions nos lecteurs de
prendre note que notre numé,
ro de Pâques paraîtra Mercre-
di le 24 au lieu du jeudi. En
conséquence nous demandons
à nos annonceurs de bien vou-
loir nous faire parvenir leur
copie assez tôt pour nous per-
mettre de publier notre jour-
nal mercredi prochain.

En plus de notre édition ré-

gulidrs, notre journal com.
tiendra une section spéciale-
ment réservée aux citoyens de
Lauzon. Dans ces pages nous
ferons l'historique de la cité
de Lauzon et nous en ferons
counaître aussi les avantages

    au point de vue industriel et  {
commercial,
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LES VERTUS DE L'ANNONCE

“LE QUOTIDIEN "

Le dernier progrès semble avoir une véritable éducation pratique.
été cette “réclame eur images”; Ia diffusion du bien-être écono-

 

obtenue en projetant sur un ciel

Les poètes ont dit que la He- té des naïfs. Elle est le moyen bas et couvert de inscriptions lu-

nommée a cent voix. Combien ces d'information sans lequel toute [mineuses. Mais l'affiche seule ne

cent voix de la Renommée anti- activité, même littéraire, même[suffit pus; elle doit être complé-

que semblersient insuffisantes à suientifique, est devenue au- tée par le ‘‘prospectus” illustré

la moderne publicité! Ce sont jourd'hui impossible.

des millions et des millions de °..

lui aussi.
Quelque ingénieuse que soit la

voix qu'il lui faut. C'est par une Avec la liberté du commerce, réclame de la rue, elle est au-

iufinité de moyens ingénieux, }a publicité est devenue indis-
variés, puissants, qu’elle doit ex- pensable au producteur. “Car sa-

ercer, d'un bout du monde à l’au- Ghons-le bien, écrivait un ésono-
tre, son action universelle. I piste français, il y à déjà trente

faut qu’on la retrouve partout ans, le commerçant n’est pas li-

comme une obesssion. bre de faire ou de ne pas faire
La publicité tient dans notre de publicité. Il faut qu'il en fas-

vie moderne une place considé- se. Ce n’est pas un luxe dont il

ruble; mais cette place s’élargi-. puisse aisément se passer. C'est

ra de jour en jour. Car c’est À une nécessité qui s'impose à lui.

tout le monde aujourd'hui que Les rivalités, le perfectionne-

s'adresse le producteur, commer- ment des outillages, les varia-;

gant, industriel, ingénieur, «a- tions de la mode, les découvertes

vant; c'est A tout le monde qu'il presque quotidiennes des spécia-

faut faire connaître son inven-:listes, lui font une obligation de

tion, le produit nouveau, la mar-!l'annonee et de la réclame. I

chandise, le système, l'idée qu’il faut que le publie choisisse, il

lance dans la cireulstion. Négli-; faut done le mettre en mesure de

ge-t-il d'user des ressources que choisir et entraîner æon choix”.

lui offre la publicité? Son échec, C’est encore plus vrai aujour-

est certain, sa ruine assurée. d’hui, métiers et commerces sont

Comment le publie s’aviserait-il disséminés, Il est done indispen-

d’une découverte qu’on n’a pas sable que l'annonce et la récla-

portée à sa connaissance! Com- me gnident l'acheteur et l’amè-

tuent irait-il chercher dans le ma- nent chez le producteur. Le pu-

gasin le produit qu’on ne lui a blie va aux noms connus, aux ti-

pus annoncé? Le fait est que tres familiers à ses yeux.

l'essor de la publicité croit à me-; so
sure qu'augmente dans le monde

|

L'affichage dans les rues ne

le mouvement des affaires. Be- date guère que de trois quarts

soin essentiellement moderne, de siècle, et il est déjà périmé,

“elle est 3 la fois une conséquen- vu la publicité par le Journal. Il

ce et un agent du progrès. Elle eut sa vogue un temps, cepen-

n'est pas, comme quelques-uns dant, et souvent il eut sa valeur

pourraient le penser, une dupe- artistique, Il est inutile d'insis-

rie faite pour abuser la créduli- ter sur les variétés de l'affiche.

jourd’hui largement dépassée

‘par le réclame de la “presse”:
voilà la Renommée aux millions
de voix! La création des jour-
naux à fort tirage et à bon mar-

ché l’a définitivement imposée ;
car la meilleure publicité est cel-
le qu’on lit le plus. — Justement,
dans le journal, l'annonce est ré-
pétée chaque jour. Mais ce qui

vaut mieux encore que la répéti-
j tion, c’est la ‘‘durée”, puisque le
journal passe entre les mains et
sous les yeux de plusieurs lec-
teurs.

Toute l’ingéniosité déployée
pour les industriels et les com-

merçants pour varier les moyens
de réclame montrent assez l’uti-
lité que le produeteur peut reti-
rer d’une publicité bien faite.
Mais non moins grands sont les
services qu'elle peut rendre au
consommateur. Disons mieux,
c'est pour lui qu’est faite la pu-
blicité, c’est à lui, plus encore
qu’au producteur, à la mettre à
profit.

La publicité porte à la con-
naissance du publie, elle soumet
À la critique et à aon choix les ré-
sultats des producteurs coneur-
rente. Le publie, mis au courant

de tout progrès, doit s’efforcer
de discerner le meilleur objet
par un choix raisonné et reçoit

 
 

  

Pour satisfaire aux

pagnie est obligée
mende de changer
tous les mois, soit

l'approbation par

donc pas surpris  

ne

Saviez-vous que ?

exigences de la
loi fédérale concernant les comp-
teurs d'électricité et de gaz la Com-

sois peine d'a-
900 compteurs
au-delà de 10,-

OOC par année, pour les soumettre
de nouveau à la vérification et à

l'inspecteur du
gouvernement fédéral. Ne soyez

quand nos em-
ployés se présenteront chez vous
pour changer le compteur.

mique est facilitée par l'usage

général de produits perfsetion-
nés et de procédés nouveaux.

Avant l'annonce et la réclame,
la foule ignorait nombre de très
simples moyens de confort. En
élargissant la clientèle, la publi-

cité entraîne une baisse des prix
pour maints articles d'utilité gé
nérale.
Aussi a-t-on peine à compren-

dre le préjugé qui, dans certains
milieux, existe encore contre
!l’emploi de la publicité. Une opi-
lnion trop répandue veut qu’elle

soutienne les affaires et les pro-
duits douteux. C’est là une er-
reur absolue: en fait, une publi-

cité qui n'est pas necondée par la
valeur du produit est ruineuse
pour son auteur, Comment, alors,
répéter de bonne foi le vieil ada-
ge que ‘‘les bonnes maisons” ne
font pas de réclame”? Non seu-
lement une “bonne maison” a be-
[soin de publicité pour louer un
“bon” produit, mais, pour main-
tenir eon ancienne activité, il lui
faut encore une publicité; les
maisons les plus solides en ac-
croissant chaque jour I'importan-

ce.

D'ailleurs la démonstration des
faite est éloquente: les pays où

lia publicité est le plus complète-
ment organisée, sont ceux où la

propspérité économique, où le

bien-être individuel aont le plus
généralement assurés.

Toute opération commerciale
si minime qu'on la euppose, doit

avoir largement recours à la ré-
clame. Surtout le public “veut”

et ‘‘sait” se servir de la publici-

té: il a en elle la confiance qu’on
met en une source de renseigne-

ments dont on vérifie presque

quotidiennement la valeur; ja-

mais il ne la dédaigne, ne se re-

fuse à contrôler ses assertions.
C’est l’intérêt de tous qui est

iei engagé: celui du consomma-
teur autant pour le moins que

celai du producteur. Il s’agit
d'une augmentation du bien-être
individuel en même temps que
d'un accroissement de la fortune
publique.

n—

Remerciements

Les Soeurs Missionnaires de
N.-D. d'Afrique remercient sin-
cèrement les personnes qui ont
contribué au succès de la vente
de charité qui a eu lieu, en fa-
veur de leurs missions, les 10 ct
11 mars dernier, dans la Salle de

M. J.-P. Thibault, & Bienville.
Cette vente, qui était sous la

direction de l'Ouvroir Ste-Thérè-
se de l'Enfant-Jésus, a rapporté
In belle somme de 8205.83.

Le panier de provisions, offert
par Monsieur et Madame Sylvio

Durand, a été gagné par Mlle E.
Hamilton, de Lévis;

Un chile, par M. l'abbé Ed.
: Doyle, vicaire à Bienville;

! Une poupée, par Mme E. Bis-
‘sonnette, de Bienville;

! Un cadran, par M. Sawyer, de
| Bienville.

 
Le bonheur est encore pour

l'homme la meilleure eau de Jou-
vence. -— (Jules Claretie).

 

Pour Soulager
Promptement

un Mal de Tôte …
Prenes de I'ASPIRINE!
ke Elle Fond et

Agit Vite!

  
  

 

  

 

Voici comment
agissent les
Comprimés

d’ASPIRINE

 
Soulagement RAPIDE

Si vous souffrez de maux de tête, un
soulagement immédiat est essentiel.

Les comprimés d' Aspirine vous
l'apporteront, et notre gravure ex-
pligue une des raisons de leur effica-
cité: l'humidité les fait fondre presque
instantanément.

Donc,si vous prenez un comprimé
d'Aspirine, il commence à fondre dès
que vousl'avalez. Il agit conséquem-
ment sans tarder . . - et soulage pree-
que immédiatement maux tête,
névralgie et douleurs de la névrite.

Les comprimés d'Aspirine sont
préparésau Canada. Le mot “Aspirin”
est la marque déposée de la Bayer
Company, Limited, de Windsor,
Ontario. Exiges, en forme de croix
eur chaque comprimé, les lettres du
nom “Bayer.”

C'est essayer —et c'est tout
bonnement

illeux!
   

ASPIRIN
Le Conix Bayor Est Sa Gocaniée d'Origias

Marque

 

 

Le premier prêtre
mulâtre ordonné en

Afrique du Sud

Kimberley, Afrique du Sud —

Le 8 décembre 1936, le premier
prêtre de couleur de l'Afrique du
Sud, le R. P. Munnik, O.MI,

recevait la prêtrise dans la ca-
thédrale Sainte-Marie de Kim-
berley des mains de Son Exc.

Mgr Meysing, O. M. I.

Le jeune religieux, un des plus

brillants élèves du collège, fit ses
études au séminaire des Oblats

de Marie Immaculée à Roma,
Basutoland.

Après la cérémonie, l’évêque ot

ses missionnaires reçurent la bé-
nédiction du nouveau prêtre.

Ce que j'appelle l’amour, c’est
ce sentiment qui vous rend pour
vous-méme un juge sévére, qui
vous fait penser que vous ne se-
rez jamais assez grand, assez no-

ble, assez brave, assez désintéres-
sé, amcz dévoué, pour mériter
que deux yeux s'arrêtent sur
vous un instant—Alphonse Karr
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Entre toutes les
gares du Canada

Renseignements complets

de tous nos bureaux.

Québec Central  
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CHACUN SA PART
La téte de Piques prochaine et les beaux jours du

printemps qui commencent à nous atriver vont donner
à notre commerce une activité de plus en plus grande.
À cette occasion, nous croyons devoir revenir sur cet-
te question très importante de l’'ACHAT CHEZ-
NOUS. II faut que notre population s'éveille à l’idée
d'accorder sa préférence et son encouragement aux
marchands de chez-nous et aux produits de chez-nous.
Elle doit se rendre compte que l'ACHAT CHEZ-
NOUS lui impose cet impétueux devoir d'esprit civi-
que et de justice sociale pour contribuer ainsi à la

-

re-
prise des affaires dans notre région. Un grand nombre
de personnes ont depuis longtemps pris l'habitude d’al-
ler à Québec toutes les semaines pour faire leurs
achats, ou bien ils envoient leurs commandesà certains
grands magasins de Montréal, Vous prétendez payer
meilleur marché ? En supposant qu'il y ait une petite
différence dansles prix, avez-vous songé que les frais
de déplacement et autres peuvent changer en perte
pour vous l'économie que vous escomptiez ? Vous ob-
jecterez peut-être que vous ne pouviez trouver chez-
nous les marchandises dont vous aviez besoin. Falla-
cieux prétexte qui couvre un manque sérieux de civis-
me et contre lequel il faut réagir avec fermeté. Avez-
vous pensé qu’en refusant habituellement votre coopé-
ration aux marchands de chez-nous vous contribuez
dans une certaine mesure à ruiner le commerce local ?
Par contre, si vous encouragez nos marchands, ceux-ci
seraient en mesure d'améliorer leur commerce pour
vous procurer tous les objets dont vous pourrez avoir
besoin et à des prix qui vous conviennent. D'ailleurs,
si tout notre argent était dépensé chez-nous, il en ré-
sulterait bientôt un bien-être général qui se ferait sen-
tir dans toutes nos activités.

Mais d’un autre côté, la population s'attend à ce
que les marchands fassent leur part. Le printemps nous
sourit, la saison de Pâques approche à grands pas,
c’est le moment propice de regarnir les comptoirs et
les tablettes de marchandises nouvelles, attrayantes,
bien présentées, de remoderniser les rayons, de faire le
nettoyage de certains départements; bref, de rajeunir
l'établissement. Si le marchand veut que la clientèle
entre et achète chez lui, il lui faut mériter ce patrona-
ge et c'est avec des marchandises de qualité, des pro-
duits de choix qu'il gagnera sa confiance au point que
personne ne songera plus à traverser le fleuve pour te-
chercher ce qu'il prétend lui manquer ici.

Que nos marchands nous offrent des produits
d’une belle variété afin de satisfaire tous les goûts;
qu'ils fassent de beaux étalages, des vitrines bien dé-
corées et les clients ne cesseront d’affluer chez eux et
de les encourager de préférence à ceux de l’extérieur.

Les marchands comprennent sur ce point leur de-
voir de solidarité avec leurs concitoyens; aussi la Rive
Sud est-elle heureuse de compter des hommes d'affai-
res éclairés et avertis qui travaillent de concert à pro-
mouvoir ses intéréts, qui ne ménagent aucune occasion
de servir et de défendre sa cause, et d’assurer le bien-
étre de toute la population. En retour de l'encourage-
ment qu’ils reçoivent, les marchands feront de leurs
établissements des institutions solides et durables, qui
distribuent des salaires raisonnables à nombre d'em-
ployés, qui contribuent au progrès économique de la
Rive Sud, et qui demeurententre les mains de ceux qui
les ont édifiés.

QUE CHACUN FASSE SA PART.
— Adrien Béginre

rs

L'esprit français dans nos moeurs
M. Pierre-Georges Roy, are hiviste de la province, a donné,

mardi soir, dans la salle des Promotions du Collège de Lévis,
sous les auspices du comité régional du denxième Congrès de la
Langne Française, dont il est premier vice-président, une fort in-
téressante causerie, intitulée: “ L'esprit français dans no
moeurs.
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Le corpe humain & une capaci-
té remarquable d’adaption aux
diverses conditions dont le chan-
sement est parfois bien brusque.
Qu'il s'agisse de la température
qui varie de vingt degrée sous
zéro à quatre-vingt-dix au des-
sus, ou bien d'une attaque de ma-
ladie causée par des germes ou
encore d’une alimentation trop
riche en sucre, le corps humain,
s’il fonctionne bien doit s’adap-
ter à toutes ces conditions et y

La cireulation du sang se fait
toujours sous nne certaine pres-
sion. Nous connaissons la pres-
sion normale du sang pour les
différents groupes de personnes.
La pression artérielle se mesure
à l’aide d’une instrument appelé
sphygmomanomètre. Elle varie
selon l’âge, le sexe, la grandeur,
le poids de l’individu et selon la
position du corps et l’activité
déployée.

La moyenne de la pression du
sang d’un groupe de personnes
apparemment normales n’est pas
nécessairement une norme. Pro-
portion gardée, bien entendu, la
santé n’est pas compromise par

| rielle.

La pression du sang est main-
tenue par la force et la fréquen-
ce des battements du coeur, par
l’élasticité de la paroi des vais-
seaux sanguins, par la qualité et
la quantité du sang lui-même.
Quand la pression se maintient
avec insistance en-dessus ou en-
dessous de la normale, la seule
question important: à se poser
est: quelle est la cause de ce
changement? L'hypertension pas
plus qu'une pression trop basse
n’est une maladic en soi mais
peut constituer un symptôme de
mæicdie où un aigne de quelque
changement dan. le fonctionne-
ment de l’organisme. Une pres-
sion inférieure A 1a normale ac-
compagne fréquemmentles mala-
dies chroniques.

L’'hypertension artérielle vient
souvent à la suite de mauvaises
habitudes comme, par exemple,
une alimentation trop abondante
qui cause le surp) ds; elle peut
tre causée par un mauvais fone-
‘ionnement de l'organisme dû à
l'age et causé ps la dégénéres-
eerce du coeur on des vaisseaux
sanguins ou par un trouble des
reins. On peut nuesi la reneon-
trer à la suite d'une tension pro-
longée des nerfs, d’une vive in.
quiétude, ou de surménage.

 

ee

LE MARCHEFINANCIER
L'état des affaires au Canada) l'action de la politique d'argent

continue de s'améliorer, Comme| facile pratiquée par la plupart
chacun sait, la Bourse excompte| des gouvernements, y compris le
l'avenir. On à même pris l’habi- gouvernement cur-udien. Mais les
tude de dire que c'est le baromd- taux d'intérêt ont décliné au
tre de la aituation économique. point qu’aujourd'hui cette politi-
Mais gardons-nous de préter à ce que «st partout l’objet de vives
langage imagé plus de sens qu'il discussions.
n’en comporte, Les prévision des L'argent bon marché présente
spéculateurs, fussent-elles unani-|dex avantages évidents. II per-
mes, n’ont pas l'exactitude d’un |met aux pouvoirs publics et aux
instrument scientifique, Or il yjsociétés privées de renouveler à
a peut-être lieu de we demander!un taux d'intérêt moindre leurs
aujourd'hui ai, dans certains do- emprunts arrivant à échéance.
maines du moine, la spéculation

|

Les emprunteurs qui se trou-
fénéralisée n’a pas déjà sures-|vaient dans ce cas l'année der-
compté les chances de progrès| nière n’ont pas manqué d'en pro-
que l’on peut raisonnablement|fiter. Lee émissions d'obligations
aitendre d’un avenir prochain.|effectrées en 1936 se sont chif-
Il semble donc que le choix le |frées approximativement par 1,-
plus judicieux s'impose avant de 282 millions. Elles étaient ainsi
prendre position, et qu'il con-|réparties, en millions de dollars:
viendra d'adopter une attitude gouvernement fédéral, 793; gou-
réservée jusqu'à ce que l'horizon! vernement provinciaux, 119; mu-
se soit un peu éclairei. nicipalités, 34; chemins de fer,

133; aociétés industrielles et com-

gations canadiennes au mois de|"""c'*les, 203. On estime quejanvier à dé 8 sensiblement “°* émissions, qui forment le to-les chiffres de janvier 1986. Mais‘ tal annuel le plus élevé qu’on ait
cette augmentation n’est atri.

|

CHCOF vu, consistent dans la me-
de plus de 80% en opéra-buable qu’aux emprunts de con-| “"° ;

version négociés par le gouver|*1010Conversion. Sansdoute
adotquelques se Rataires en allègue-t-il d’une ta-
émissions d'obligations munici- Sète,onlo aredea pe

palesot neue industrielles se du loyer de l’argent produise
mis en hie ee àde ur l’économie du pays un effet, prion au début de contil faudrait qu’elle aitfévrier une émission de 6 mil-
lions et demi de dollars d’obliga- pour résultat Ja réduction des

 

La somme des émissions d'obli-

  une variation de pression arté-;
A impôts et eurtout l'émission d’u-tions de la cité de Montréal, qui “np ; ,

8 Teçu un accueil favorable. ue somme appréciable d’obliga-. tions industrielles ayant pourà Dienanelemarché ae valeurs objet la fondation de nouveauxsemble, assez et es1 ds établissements, l’extension d'en-
d'Etat, surtout les émineions Apbres déjà existantes ou le

. eme .meomvirenee’ : >un fléchissement marqué. Qu'eni clin excessif des taux d'intérêtconclure, sinon que le public ;. loin d’être à l'heure actuelle unROUS A

tournerdeosvaleur, dent[PELdo Erie, ct surtout lerendement est devenu modique, symptôme d'une setivité écono-et que, prévoyant un raffermis. mique insuffisante.

sement des tanx, il hésite à s’en-| L'argent bon marché n’est pasFager pour une longue période? toujours un fait favorable. I's.
La baisse du loyer de l’argent, :nalyse de la situation révèle que

qui se poursuit avec quelques in-;c'est présentement un facteurterraptions depuis 1920, s’est ac-|adverse. Le pouvoir d’achat ducélérée à partir de 1932, sous|publie, composé en grande partie——————

|

de traitements et salaires, con-Il est dome très évident que siste aussi, dans une assez largel’on né peut pas remédier à cet mesure, en revenus provenant

état sans en faire rechercher la de placements.Une multitude decause d'abord; c'est à ce prix petits capitalistes et d'épar-
£nants tirent des valeurs mobi-seulement que le traitement peut ; ;en oFont6. pe 'lidres la totalité ou une partie de
lenrs ressources. La diminution

L'examen médical annuel feraidu rendement des obligations ré-
noter tout changement qui pour-|duit done d’une façon très per-
rait se produire dans :a pression ceptible le pouvoir d'achat duartérielle; la cause en «era im-|public, nerf moteur des affaires.médiatement recherché et le| I’affaissement du taux de Vin.traitement institué. térêt éloigne en outre une partieoo du public souseripteur des va-
Pour questions au sujet de[leurs à revenu fixe et le poussel'hygiène, a.v.p. écrire à l’Asso-[vers les titres spéculatifs, Ce

ciation Médicale du Canada, 184,| déplacement de capitaux est dé-rue Collège, Toronto, Ont. Suite de Ia page 10

 

   

 



 

 

  

  

STATION DB SERVICE

130, rus Wolfe, Lévis

Tél: 610
——————————

AGENT autorisé de:

Hudson et Terraplane — Diamond T. Truck

 

Tableau d'Honneur

Elèves de l'Ecole St-Gabriel

inscrite au Tableau d'Honneur

pour février dernier.

COURS MOYEN

4ème année: Miles Lucile Ga-

gnon, Madeleine Jacques, Aline

Carbonneau, Antoinette Bourget,

Jeannine Aubert.

3ème année : Miles Madeleine

Paradis, Pauline Lemay, Pierret-

te Dumont, Marcelle Lajoie, Su-

zanne Légaré.

COURS INFERIEUR

Zème année: Miles Marcelle

Dumont, Jeannine Lavallée, Y-

vette Nadeau, Thérèse Laverdiè-

re, Fernande Lapointe.

litre année: Milles Thérèse

Couture, Denise Légaré, Rita Bé-

gin, Georgette Bégin, Françoise

Samson, Madeleine Bégin, Pauli-

ne Gelly, Germaine Lévesque.

—_—_—_—
__.

Résidence: 4 St-Julien, Lévis
Tél.: 399.

COURS PREPARATOIRE

Milles Louise Samson, Jacqueli-

ne Fortin, Monique Légaré, Geor-

gette Léveillé, Carmelle Carbon-

neau, Louise Côté, Carmel Lan-

glois, Simonne Beaudoin, Jacque-

line Lacombe, Thérèse Lacroix.

11 y 22,500,000
Franço-Américains

aux Etats-Unis de naissance, Ils sont plantés au

 

La Société Saint-Jean-Baptiste

 
franco-amérieain de 1935 men-
tionne qu’il y a approximative-
ment 2500000 Franco - améri-

cains aux Etats-Unis et que les
Canadiens-français forment en-
viron un tiers de la population

totale du Canada.
“Quel malheur, poursuit le

Bulletin, que nous ne puissions
pas tous compter parmi les ‘‘nô-
tres”. Beaucoup des nôtres sont
Canadiens à cause d’un accident

bord du champ de la race cana-

dienne que les herbes d’assimila-
Ilede New-York publie un intéres-

sant article en marge du fran-

cai dans son bulletin de février.

“Nous recevions récemment la

d>mande suivante, dit le Bulle

tin: Combien de Canadiens-fran-

cain. d’Acadiens et leurs descen-

dants, y a-t-il aux Etats-Unis et

au Canada?

Répondant à cette question, le

tion engoufreront bientôt.
parlent encore peut-être la lan-

gue de leurs pères, mais ils n’ont

plus cette obatination, cette

axression qui fait une race forte

et assure aa survie.

‘Îl est nécessaire que le Fran-

co-américain et le Franco-cans-
dien connaissent leur race et en 

 

L'Assurance est votre Meilleure Protection.

ASSURANCES GENERALES

Vie-Feu-Accidents-Automobiles--Vois
 

Le Comptoir de l'Assurance Inc.
Emmanuel Blais, Gérant.

soient. fiers; qu’ils parlent leur
langue, sachent qu’ils sont doués
de l'avantage de la culture

=

|

qu'offre la connaissance des deux

plus importantes langues du

monde.
“Que ferions-nous à l'étranger

sans le clergé canadien et les

institutions religieuses canadien-
nes-françaises? Avec un coura-

ge indomptable, ils ont assuré
la survie à des centaines de mil-

les Canadiens.
—

Avons-nous tant besoin, devant

lex hommes des autres provinces,

Bulletin dit que le Guide officiel

Bureau: 111 Côte du Parteze

Tél.; 1091.

 d'afficher ces allures contrites
 

  

æ| qui ressemblent à «’y méprendre,
aux génuflexions des vaineus1—

 

Semelle et Talon

pour hommes... $1.00
aax196
Talon pour hommes. 25¢

Prix.  re
PRIX SPECIAUX POUR VOS REPARATIONS

DE CHAUSSURES

 

SATISFACTION GARANTIE

CORDONNERIE MODERNE
ALFRED HUOT, Propriétaire

Nous allons chercher ot liyrons vos chaussures A domicile.

33, rue St-Louis, Lévis.

Abbé Lionel Groulx.

— >.

Semelle et Talo Chars usagés à vendresemeoTun 5g usagés à vendassag
FORD coach .... 1932

 

la chorale Déziel

Mercredi, le 7 avril prochain,

ta Chorale Désiel donnera un

grand concert et interprétera les

choeurs d’Athalie. Jes choeurs

d'Athalie ont été mis en musique

par J.-B. Moreau, et, de nos

jours, par Mendelssohn, J. Co-

hen. On trouve dans cette tragé-

die en vers de Racine, appelée le

chef-d'oeuvre de l’esprit humain,

de nombreux passages qui, par la

beauté de ia pensée et la noblesse

de l'expression, ont cu le privilè-

ge d'être souvent cités.
—,—

Dans la douleur

Lorsqu'une grande douleur a

brisé notre vie, il nous reste des

devoirs à remplir. Même isolés,

même indépendants, nous nous

devons tous à nos semblables; si

nous sommes là-haut, lorsque

nous serons jugés, responsables

du mal que nous avons commis,

 

“|nous le serons aussi du bien que

nous n'avons pas fait. S’ensevelir

dans ses voiles, s’absorber duns

l'évocation du passé n’est trop

souvent qu'un inconscient or-

gueil.
—,—

Le chemin de la vie

Le chemin de la vie est héris-

sé d'embûches, beaucoup tendues

par nos semblables pour nous fai-

re trébucher. On doit y aller ar-

mé d'armes courtoises sans doute,

mais non sans défense, parce que

ceux qui suivent et veulent pas-

ser guettent…. La politesse n’est

pas de la servilité; la courtoisie

Prochain concert de !

 

HUDSON ET
TERRAPLANE

Nous attirons votre attention

pour vous donner quelques dé-

tails sur le Hudson et Terraplane

1087.
| Le Terraplane est bâti sur le

même principe que le Hudson et

c'est pourquoi nous pouvons

vous donner les valeurs suivan-

tes avec le Terraplane:

Matériel de moteur aliage de

chrome ;

Pistons aluminum;

Freins hydroliques et inécani-

ques;

Controle de sureté radical très

essentiel ;
Longueur 117 pouces d'empa-

tement:

96 et 101 chevaux vapeur;

55 pouces est la largeur totale

du siège avant; cela représente

l’espace nécessaire pour assurer

le eonfort de trois personnes.

Le plus large chassis de vi-

sion ;
Batterie 17 plaques, sous le ca-

pot;

Economie sur la gasoline: 23

vt 24 milles au gallon;
Economie sur I'huile par rap-

port i son moteur fait de ebro-

me.
La Compagnie Hudson est ex-

clusive à vous offrir toutes ces

valeurs.

— 6—

CROQUETTES

Toute sorte de boeuf haché ou

de volaille, une partie de pom-

mes de terre en purée, ou du ris

et un oeuf, mélangés avec du

jus, du bouillon ou de la sauce

blanche, et frits dans la graisse

profonde. '

nest pas une gêne; l'affabilité

n'est pas le sacrifice; l'aménité

n'est pas la crainte.  
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Achetez vos Graines de Légumeset de Fleurs au

bas prix de Sé le paquet chez

L'UNION DES JARDINIERS ENRG.
1, RUE VICTORIA, = LEVIS,

RENDEZ-VOUS voir notre assortiment ou

demandez notre CATALOGUE.    

 

   
  

  

 

MIERS QUI N'ONT JAMAIS ESSAYE LA

Mélasse WIB
AUX FE

En ajoutant de la véritable Mélasse de Canne à Sucre Pure aux|g

rations que vous prépares pour votre bétail, vous

obtiendres les résultats que vous désires.

Garanti 52%Sucre et 14 livres au gallon

  

 

 Semelle pour dames. 50

Prix.. .. ¢
Talon pour dames,

vnoutchoue où cuir... 15c

PONTIAC sedan ..1929
Chevrolet coach $850.00;

Truck
International ... 14 tonne
Réo ...... 1} tonne

Chevrolet Panel.

Arthur Turgeon 
TEL.: 793+let  

 

   

 

  

 

Comptoir des Mélasses d'Engrais, Inc.

111, Côte de la Montagne, pa QUEBEC]

Distributeur pour le district de Lévis :

EDGAR CARRIER
EPICIER-NEGOCIANT

171, rue Saint-Georges, LEVIS.
         

 

 

 



(aee A

LEVIS, JEUDI, 18 MARS 1087. “LS QUOTIDIEN " Page 5

 

BEMNEResssskaks > IT

 

    

 

La Féte de Saint-Joseph
Troisième Centenaire de la proclamation du grand Thaumaturge comme premier Patron du Os-

nada. — Rénovation de Is consécration par 8. Bm. be Cardinal R. M. Villeneuve, ——
À l'Oratoire &t-Joseph. — Sur la Rive Sud.

  

Son Eminence le cardinal Vil-
leneuve, O.M.I, archevêque de

Québec, présidera uolennelle-
went, demain, en la Basilique, ls

cérémonie de rénovation de la
consécration de toute l'Eglise ca-
nadienne, dunt il est le si digne
Primat, au glerieux Patriarche
et Virginal Epoux de Marie. On

eait que la fête de saint Joseph
marquera en effet cette aunée le
troisième centenaire de la pro-

mander À saint Joseph d'obtenir; l'on fait le mecredi en l'honneur
ba protection à tous les parois-!de seint Joseph, à 7 heures, sera
siens et obtenir que les projets{chantée une grund’mease et le
d'industries se réalisent. Tous les soir, à 7 heures 30, aura lieu le
paroissiens voudront bien com; 33ème des 52 promis en son hon.
munier vendredi matin et prier neur. Il y aura des prières spé-
afin de faire violence au Ciel et‘ciales à snint Joseph, sermon et
demander à saint Joseph de plai- une tonchante démonatration par
derla cause de la paroisse avec les enfants à la statue du grand
sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus.' patriarche.
Vendredi soir, à 7 heures 30, i A Bienville, ce soir, on confes-
y aura prières spéciales, æermon,sera les paroissiens pour leur

IH

Evéque en repos

S. Exe. Mgr Guillaume Tru-
del, des Pères Blancs, évêque ti-
tulaire de Noba et vicaire apos-
tolique de Tabora, est attendu au
Canada vers la mi-avril pour un
repos de quelques mois. Ancien
du séminaire de Sainte-Thérèse,
il fut ordonné prêtre en 1920 et
sacré en 1933. Mgr Trudel sera
aecompagné du Rév. Père Léo-
pold Turgean, fils de Mme Mau-
riee Turgeon, de Lévis.

 

neur de la fête de saint Joseph
et le soir, à 7 heures 30, prières
A snint Joseph.

Au collège de Lévis, à 9 h. 30, et salut du St-Sacrement. En sou. j«rmettre de communier le jour
venir de Mgr Déziel, fondateur de la fête de saint Joseph, Ven-
de lu paroisse, des communautés i dredi matin. à 7 heures, une
religieuses et de la ville, il y aul prand'menmse sera chantée et le

elamation du grand Thaumatur-
ge comme premier Patron de no-
tre pays.

Une grand’messe solennelle se-
ra célébrée en l'église cathédra-'
le vendredi matin à 7 heures en len élèves des écoles sous le con-|-Joxeph. sermon et salut du St-
l’honneur de saint Joseph et aux |trôle de la Commission Scolaire! Sacrement.
intentions des bienfaiteurs de la

|

et dans les communautés. | A Ohrist-Roi, à 6 heures 45,
chapelle qui lui à été dédiée en À Lauson, où chaque semainegrund’'messe chantée en l'hon-
la basilique. C'est au cours de
cette cérémonie que Mgr l'Ar-
chevêque renouvellera la consé-
eration de l’Eglise canadienne,
au glorieux saint dont on hono-
rera particulièrement la mémoi-
re ce jour-là dans toute les égli-

ses du Canada.

A l’Oratoire Saint-Joseph du
Chemin Sainte-Foy, toujours si
“réquenté, et dans d’autres égli-
sex où la dévotion à saint Joseph
est habituellement en honneur,
der cérémonies spéciales marque-
rent ce troisième centenaire. Son
Eminence le cardinal présidera
la grande démonstration de l’a-
près-midi À l’Oratoire.

C'est le 19 mars 1637 que le
Canada fut placé sous la protee-
tion du très saint Patriarche. Le!
pouvoir d’intercession de saint
Joseph s’est toujours affirmé par
des faveurs nombreuses et ex-
traordinaires. Les difficultés des
temps présents semblent donner
À la dévotion au glorieux époux
de Marie une singulière uppor-
tunité, Aussi les Chefs de l’E-
glise élévent-ils la voix pour re-
commander de développer cette
dévotion non seulement dans l’â-
me des malades, mais aussi dans
le coeur des pères de familles et
des travailleurs de toute eatégo-!
rie. Chacun peut y trouver un’
enseignement de force et de con-
fiance en Dieu.

A Lévis, touts les messes se-
rent chantées à l'autel St-Toseph,
ot 3 9.30 hres, sera chantée une
messe solennelle avec diacre et
sous-diacre, Il y aura sermon sur
le grand Patriarche. Tes enfants
de écoles y assisteront. À partir
de midi jusqu’à 7.30 hres dusoir,
il y aura & toutes les heures, des
des prières publiques. Ce sera
pour les paroissiens de Lévis une
journée de prières afin de de-

 

m2a 
 

La liturgie de dimanche pro-
chain exprimera par deux céré-
monies, l’une empreinte de joie,
l’autre de tristesse, les deux na-
pects sous lesquels l'Eglise con-
sidère la Croix. C’est d'abord la
bénédiction et la procession des
Palmes. Tout y déborde d'une
sainte allégresse qui noun per-
met, après vingt siècles, de revi-

vre la scène grandiose de l'entrée

triomphale de Jésus à Jérusalem.

Puis c'est ln messe dont les

chants et les lectures se rappor-
tent exclusivement au douloureux

souvenir de la Passion du Sau-
veur,

Comme les premiers disciples
du Christ, chantons avec foi ot 

ra vendredi grand congé pour|seir. à 7 heures, prières À saint cien supérieur du collège. Le ser-

      
Le Dimanche des rameaux

en la chapelle de cette commu.
nauté, sera chantée une grand’
messe solennelle par M. le cha-
voîne Télesphore Lachance, an.

mon de circonstance sera fait
par le R. P. Lamontagne, ancien
élève, supérieur des Budistes, à
la maison de Churlesbourg.

 

"Tr y

Vie Religieuse ;

Le Catholique d'action

Invitations au bien

II
Mon fils, si tu te conformes

servilement au présent, tu en se-
ras l’esclave !

Apprends à te commander; ap-
prends à dépasser ce qui passe et
tu marcheras sur les flots,

Qui ne sait se conduire est un
navire sans gouvernail à la merci
des vents.

Qui ne sait rompre avec la sé-

duction va de propos délibéré à
la mort.

Qui trop craint tombe fatale-
ment dans l'abîme.
Homme de peu de foi, pour-

quoi t'exposes-tu sans raison au
péril ?

Aie confiance si tu pratiques;
pratique si tu crois; crois si tu as

du bon sens.

Ne crains pas à tout propos, ot
que la peur ne te fasse jamais

perdre la tête.

Tes raisonnements t'égarent ?

sers-toi de tes sens.

  

Tes sens te trompent ? fie-toi à
mes yeux: J'y vois pour toi.
Où que tu sois, je songe À toi;

et toi, tu ne me cherches pas ?

Le serpent t'a mordu, pourquoi
continuer à le caresser ?
Le poison t'a nui, pourquoi

fair le contre-poison ?

L'homme t'a égaré, pourquoi

t’entêter à le suivre ?

Apprends à lire et à ne pas li-
re.

Apprenda à ouvrir et à fermer
tes oreilles.

Apprends à regarder mes plaies
et à réfréner tes désirs.

Tu m'as renié et tu ne pleures
pas ?

Tu as fait blasphémer ct tu ne
cherches pas & me faire louer ?

Tu as aimé la vanité et tu
n'aimerais pas l’Amour ?

Purifie ton coeur et tu te repo-

scras sur le mien. Je t’y parlerai
de l'Apostolat et du règne de
Amour. Et alors avec mon
Coeur tu travailleras, tu con-

querras, tu convertiras, et tu

multiplieras les prodiges pour le

plus grand bien des hommes,

Tu veux être mon ami? Eh

bien ! livre-toi A moi sans réser-
ve: ma Grâce te travaillera pour
que tu travailles à ma Gloire. reconnaissance notre HOSANNA

FILIO DAVID! GLOIRE AU
FILS DE DAVID ! puis suivons
Le pas à pas, durant cette Gran- ;
de Semaine, suivons-Le dans son‘
humiliation jusqu'à In mort et

jusqu'À la mort de la croix pour
mériter de ressusciter À une vie

surnaturelle plus intense.

— a—
Le pauvre etl'ouvrier
 

“Ce ne sont pas les commu-
nistes qui ont été les premiers à
faire des revendications pour le
pauvre et l'ouvrier, c'est le
Christ, lorsqu'il est venu sur la
terre. ”

  

—
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St-Jérôme gagne le championnat

 

intermédiaire de la province

St-Jérôme, 18. — Les Intermé-
diaires de St-Jérôme ont été dé-
faits 1-0 par le ‘‘ Victoriaville”,
hier soir, mais ils ont tout de mé-

me remporté le championnat in-
termédiaire de la province, se

qualifiant pour la finale provin-
ciale dans les éliminatoires de la

série Allan.
1a série était de deux parties

au total des points: comme St-
Jérôme avait gagné la première

partie par 6-0 il gagna la ronde

au score de 6-1. Le “St-Jérôme”
rencontrera maintenant les “As”
de Québee. champions seniors,
pour le droit de représenter la
province de Québec dans la série

Allan.
Hier soir, le “St-Férôme” se

contenta de rester sur la défensi-
ve et laisss le Victoriaville me-
ner l'attaque.
La puissante défense du ‘‘St-

Jérôme” tint le Victoriaville en!
échec jusque dans la denière moi-
tié de la période finale alors que
Jules Blais compta le seul point

de la partie après une série de
passes avec Magella Taforest et

  

Pour la famille

de Morenz

neurs de la N.H.L., & un meeting

spécial hier, ont décidé de pré-
senter une partie à Montréal

dans le mois d'avril pour proeu-

rer de l’argent à la veuve d’Ho-

wie Morenz.

La partie, entre une équipe
d'étoiles de la Ligue et les

joueurs des Canadiens et des
Maroons, sera tenue après la sé-

rie de détail de la N.H.L. à une
date qui conviendra au Forum.
On s'attend à ce que cette par-

tie rapporte un profit net de
#50,000. qui sers employé à fai-

re une pension à la veuve de Mo-
venz et à l’aider à élever na fa-

(mille, Chacun des huit clubs du
jeireuit achètera un billet pour

#500.

On à appris que les gouver-

neurs avaient décidé qu’une par-
tie entre étoiles serait tenue cha-
que année à l’avenir pour faire Pit Mercier, un fond pour les joueurs blessés.

 

Pronostics pour la série Stanley
 

New-York, 18. — En dépit de

la perte d’Howie Morenz et de
ncinbreuses blessures, Ernest NSa-
vard, propriétaire des Cana-
dicns de Montréal, croit que ses
Tricolores gagneront le cham-

pionnat de la N.H.l.. et la cou-

pe Stanley.
A New-York pour assister au

meeting spécial des gouverneurs

de 1a N.H.L,, hier, Savard a dit
qu'il était confiant que son équi-
pe battrait les Red Wings de Dé-

troit, meneurs de a section amé-
ricaine, dans Ia finale et qu'elle

gamerait ensuite lu coupe Stun- |

ley.

  

  
          

  
    

RESTAURATEUR

TABACONISTE
——4
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1.B.LECOURSE

Savard croit que le Toronto

battra les Rangers dans la pre-
mière ronde sans trop de diffi-
eultés. D'un autre côté, il croit
que le «urvivant de la série Ma-

roons-Britins, à moins que ces
elubs ne mettent la “ pédale dou-

ce”, se ressentira de la série car

Joueurx pesants ct assez rudes.

le survivant et entrer dans la fi
nale contre nous. Je suis sûr que 

(Suite à la page 7)

New-York, 18. —Les gouver-

les deux équipes possèdent des i

*‘Le Toronto sera alors en ex-'§
cellente position pour éliminer Ÿ

mes joueurs peuvent donner un|%

Champion aux
pichenolles

Le club de Pichenolles-baguet-
tes “Bienville”

cher son deuxidme championnat
en deux années consécutives pour

les cités et distriet de Québec.
L'an dernier le ‘‘Bienville”

remporta son premier chewpion-
nat contre l“Olympia” de 8t-
Malo.
LOlympia” qui de nouvesu

triomphe dans Québec était sup-|
posé rencontrer le “Bienville”,

jchampion de la rive sud, mais
pour des raisons plausibles ex-

pliquées dans une lettre adressée
au secrétaire de FASB. le
‘“‘Bienville est proclamé cham-
pion pour la saison 1936-37.
Toutes nos félicitations au

 Bienville”,

Champion au
ballon - balai

Dimanche dernier, sur la pati-
noire du Patronage de Lévis a été

jouée la dernière partie de détail
pour le championnat du ballon-
balai. L’As de Carreau a triom-

phé de I'As de Coeur au score de
3 à 1 ct a ainai gagné la coupe
offerte pour le championnat du
ballon-balai.

L'As de Trèfle et I'As de Pique
furent éliminés après avoir joué
des parties chaudements dispu-
tées.

Le ballon-balai est un jeu
nouveau et des plus intéressants

qui a été inauguré au Patronuge
il y a deux ans.

 

  

- 
F. LEFEBVRE,

vient de déero-,

 
 

L'importance d'une bonne chaus-

sure ne se discute plus à une

LEVIS, JEUDI, 18 MARS 1067.

 

«LAVIESPORTIVE>
: Les “2-jours” en

 

patins de
l'Association Sportive de Québec

 

La grande course en patins de

deux jours organisée par MM.

Marcel Pouliot et Georges Na-

desu, deux figures bien connues

dans le sport à Québec, réunira

de nombreuses équipes venant
de tous les points de la province

de Québec.
En effet, Ottawa, Montréal,

Lae Placide, Trois-Rivières, Sha-

winigan-Falle, Chicoutimi, Mont-

magny, la vallée du St-Maurice,

Québec, ainsi que plusieurs au-
tres villes, auront leurs porte-

couleurs dans cette fameuse clas-

sique du patin.
Le ‘'‘Z-joura” débutera lundi

soir, le 29 mars, à 10 heures pour
re terminer, mercredi aoir, le 31

mars, à 10 heures précises.

Cet important événement spor-

tif se tiendra à l’Aréna de Qué-

bec.

D’autres attraction seront pré-
sentées durant la course, notam-

ment, un grand concours d’ama-
teurs qui aura lieu, le mardi soir,

130 mars, soit la deuxième soirée
du 2-jours.

Les amateurs auront la bonne
fortune de voir à l'oeuvre de for-
midables duos de patineurs lut-
ter de vitesse et d'endurance
pour remporter les honneurs de
ce marathon de 48 heures.
On commencera à enregistrer

les tours dès le début de ia cour-
se, cela permettra au publie de

voir les “chasses” semblables à
celles que se livrent les cyclistes!
dans les fameux ‘‘6-jours”si po-
pulaires dans la métropole. Ceci .

NOUVEAUTES POUR LE PRINTEMPS

$ Un grand choix de CHAUSSURES nouvelles vous $

& est offert à un prix raisonnable avec les garanties de 3

BEAUTE — ORIGINALITE — QUALITE
Nous avons des instruments de précision qui nous permettent de

donner à votre pied la chaussure qui lui convienne parfaitement.

époque où les manufacturiers

concilient le confort avec l’élé-

Rance.

Vous serez bien servis et vous aurez satisfaction en achetant chez

76, Cote du Passage, LEVIS

 

donnera beaucoup plus d'intérêt
étant donné que dans une cour-
se de ce genre les concurrents
tentent l'impossible afin de pren-
dre une avance confortable. De
plus, aussitôt que l’un des pati-

neurs se préparant à sortir du
peloton, ses adversdires se wet.

tent immédiatement à «a pour-
suite ne lui donnant de ce fait
aueune chance de pouvoir amé-

livrer sa position. Les “sprints”
fourniront des sensations au pu-
blie. Cette épreuve de 2-jours,

nouveau genre, disputée pour ls
première fois à Québec, attirera
des milliers de personnes à l’é-

(Suite à la page 7)

St-Jérôme vsLes
As de Québec

La série finale pour le cham-
pionnat senior de la province de

Québec s'ouvrira demain soir, &
St-Jérôme, entre les Quebec

Aces et les vainoueurs des Tigres

de Victoriaville

Grâce à la Brasserie Boswell,
les milliers de partisans des Aces
pourront écouter à CHRC une
description de la partie qui leur

scra fournic par Philippe Gi-

mael.
On présume que les As gugne-

ront sans trop de difficulté. [is
joueront ensuite contre le gagnant

de la série entre le Moncton,

 

 

 

champion des provinces mariti-

mes, et les Volants de Hull,

champions du district d'Ottawa.
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LES “2-JOURS”
EN PATINS

(Suite de la page 6)
 

difiee du Parc Victoria, car c’est

Une vrai aubaine et de plus un
spectacle de premier choix.

Mlle Gertrude Allard, ‘‘ Reine

des Sports”
Québec, donnera le signal du dé.
part de la course.

Pour toutes
enregistrement, on est prié de
communiquer avec I'A8Q. No

109044 rue St-Valier, Tél : 2-0215.

former équipe pour enregistre-
ment dans la course “2-jours”
en patins. -
2—Les équipes devront être

composées de deux hommes,

chaussés de patins du style qu’ils
préféreront ; de courses, de fan-
taiseies, ou de tout autre modèle.
3—La course durera deux

jourw durant, c’est-à-dire 48 heu-
res, Elle commencera lundi le 29
mars 1937 à 10 heures p.m. pré-

cises.
4—Un membre au moins de

chaque équipe devra être cons-
tamment en action sur la glace
et devra patiner.
5—Les concurrents se rempla-

eeront à tour de rôle, quand bon
cela leur semblora.
6—Une Équipe sera considérée

horæ-concours du moment que
les deux partenaires de cette mê-
me équipe cesseront de patiner
en même temps.
T—L’équipe qui sere procla-

mé gagnante de la course sera
celle qui aura faite le plus grand
nombre de tours du tracé de la
course durant la tenue du con-
cours. Le classement des autres
positions se fera pareillement.
8B—Un dépôt de cing dollars

(85.00) sera exigé des équipes
qui a’enregistreront. Ce dépot
sers remis aux équipes qui reste-
ront en liste durant plus de 24
heures.

L’Ansociation Sportive de Qué-

bee ne se rend sacunement res-
ponsable d’acciderts, blessures,
ou autres, que les concurrents
pourraient subir en participant
à cet événement.
10—Les concurrents devront

fournir eux-mêmes leurs entraî-
Leurs ou masseurs,

11—Lzes organisateurs s'’enga-
gent à faire examiner la condi-
tion physique des concurrents

avant et durant la tenue de cette
 

de la province de,

, |
informations ou

SPECIAUX
peur les 18-19-20 mars

PATR alimentaire Sorento

CORN FLAKR x. C., 8 pats 29€
CAFE spécial, la livre

i 4 livres pour

M POIS à soupe, très cuisants

FEVES blanches, 10 lbs pour 6gc

SUCRE EN POUDRE, 8 lbs 19€

FARINE ROYAL, 10 lbs pr 38¢

! ORANGES “Sunkist”, la dos sec
i ” o "
| D ”
|
PONMES “McIntosh” 1a dos 20€

" "

Ï BISCUITS, au thé, 8 Ibs pr 33€

TURBOT salé, la 1b

|| MORUE Balée, 1a 1b

EAU DE JAVELLE

| ERNEST GUAY
|! 18, rue St-Louis :-: LEVIS
| Téléphone: 554

 

course, par des médecins compé-
tents.

12—-TI est entendu que des ap-
partements spéciaux sont réser-

vés, aux concurrents pour pren-
dre leur repos ainsi que leur
nourriture.
13—La décision des juges de

la course sera finale et sera ren-
due impartialement.

Festival de
natation au Palais

Montcalm

Mlle Frances Dinan et M. J.-

Albert Lachance, instructeurs de
natation de la piscine du Palais
Montcalm, à Québec, présente-
ront, ce soir, leur festival de na-

tation qui éclipsera tout ce qui a
été offert jusqu'ici au public dans

ce domaine.

Outre les courses ordinaires,

on verra des concours de plon-
‘eons, des démonstrations de

jeux divres, de la lutte aquatique,
un concours de remorquage, un
concours de l'hydro-aphère et une

partie de polo aquatique.

Ces attractions d'un genre tout
à fait nouveau promettent d'ob-

tenir un beau succès, et, comme
le nombre des billets est limité, il

faudra sans doute refuser bon
nombre de spectateurs.

 

 
TEL. 144

| Pronostics pour la |}
: série Stanley

      

   

   
  

  

    

  

=.STUDIO V. BOUCHARD
32, COTE DU PASSAGE, LEVIS

Pourquoi ne pas vous faire photographier
à l’occasion du temps de Pâques ?

l Toutes les personnes, qui se présenteront à notre Studio avec

ce coupon et $0.40c., auront droit à une Photographie dans un

Cabinet “Folder”, du 15 Mars au 15 Avril 1937.

Heures des Bureau : de 9.30 heures à 9 heures, p. m.

  

CE COUPON EST
GRATUIT

Prix Spéciaux pour
groupes de familles et
de classes.

 

(Suite de la page 6)
 

aéu seront de retour et en forme
pour la série de détail et il ne
faut pas oublier qu'ils joueront

pour Howie Morenz, qui aurait

de partie qu’ile ont jouée récem-
ment”.

Légende chinoise
 

prières des peuples:
Chine,il #'informe avee bonté du

voix unanime les Chinois répon-
dent:

faire”.

ou trois fois comme une person-

gardent un silence glacial.

nale et divine”.

l'armoire de la maison. le ber.

cean de l'enfant, je ne sais com-
bien d'objets utiles ou char-

rants, instruments de cuisine et
de musique, coffrets mignons, po-

éventails légers,
res, idoles étranges, statuettes

gal renommé des mandarins.

Ajoutons,

le bambou est une des plant

disparus dans la nuit des âges. 
Ce qu'elle fait

— Je me marie.
— Ah ! Bah !

ne devines pas oe que fait ma

future ?
— Oh! parfaitement. Elle

bon rendement contre les Leafs. i

“La plupart des joueurs bles-|#

| Chez J. E. PAREété heureux de les voir se remet- §

tre de an perte et jouer la gran-|ÿ

i 237, rue St-Joseph,

| Nonuveaux PALETOTS de PRINTEMPS |
Un jour, le Créateur eut l’ex-|#

cellente idée de descendre sur la |
terre pour écouter et exaucer les |

arrivé en|#
R letots duns les teintes

souhait des habitants et, d'une}
# pâle, gris-moyen, gris-

“Donnez-nous, Seigneur,|4 bleu et brun quadrillé.
une plante utile, un arbre à tout|# Les styles, la qualité, la

ÿ coupe rencontrent

Aussitôt, le Créateur frappe le 8 “*!Bences les plus diffi-
{sol du talon, et de la terre illic $ ciles. Tailles: 34 à 40.

un roseau, le bambou. Puis il re-|#
prend sa course à travers le mon-|#

i $12.50 et $15.00de, tout en se retournant deux sl

ne qui attendrait des remercie- [3

ments; mais les Chinois, prenant| §

ce roseau pour une mystification,|

{ Vraie plante à tout faire, en|ÿ
effet, le bambou se plie à tous|#
les rôles. C’est le toit qui abrite|ÿ
et In charue qui laboure, le cha-|#
peau léger qui brave le soleil et
le bâton qui soutien la vieillesse, ÿ
le paravent aux dessins fantas-|
tiques, la natte où l'on repose,

tiches originales, pipes curieuses, #

eruches bizar-1#

et parasols, palanquins Fourdé $ BERETS
sièges coquets et petits dieux d’é-!
tagères,bourgeons tendres et ex-[ Pour cette vente, NOTRE PRIX SPECIAL

quis, artivtement assaisonnés, ré.

s’il vous plait, que

les plus anciennes du globe pré-|à ; ;
historique. Cet anedtre à vudé. ff "ouvelles. Prix Ia paire
filer dans son mystérieux voisi-[ÿ
nage toute une prôcession delf
monstres antédiluviens à jamais! —Mais oui ! Je parie que tu

fait une sottise.

SPECIAUX
POUR LE PRINTEMPS

Lauzon |

Modèles RAGLAN

Nouws vous offrons un

très beau choix de Pa-

les plus nouvelles: gris-

PRIX SPECIAUX

Semi - Ready
Nous vous invitons à

Cependant, le roseau chétif se |} venir VOIF nos nouveaux
met à grandir et, peu à peu, at- |} ;
teint une taille féérique de cin-|$ terms. Cela intéresecra
quante pieds. L'humble graminée | uxii Aliment ce oo
se fait géant et les Chinois, émer-|§ * * “© MeUX en conlec-
veillés de ses services innombra-| Ch
bles, écrivent sur son écorce sa-|# "CnCé- ‘ection complet
crée les mots de “plante natio-|Ÿ est confectionné sur vos

échantillons pour le prin

tion, qualité et appa-

propres mesures. Prix …
—

$22.50 a $35.00
 

 

Collets pour Robes

Nouveaux collets en organdi,

crépe, satin et dentelle, modé-

les assortis. Prix de Vente

39c

Véritables bérets français, couleurs assorties, !

39c

 

   formes petites et moyennes.

 

 

Bas de Soie
Bas «e Soie, belle qualité, teintes

49c

Bas de Soie Rayon, qualité parfai-

te, teintes à la mode. La paire

25c
 

 

Spécial -- Nouveaux Chapeaux Feutre

‘1.50Nouveaux chapeaux en feutre, belle qualité, gris-

pâle, gris-bleu et brun, grand. 6 5-8 à 7 1-4. Spécial
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Le club Social
Ouvrier de Lévis

Lors de la dernière assemblée
du Comité Administratif du Club
Social Ouvrier de Lévis, les direc-
teurs prirent une heureuse ini-

tiative. Comme une foule de
questions discutées sont de l'inté-

rêt général il fut décidé de faire
une invitation à Son Honneur le
maire, MM. les députée Dus-
sault et Larochelle de se rendre

à leur assemblée de Comité afin

Plus de chance ?

Pour faire échec au commu.
nisme il faut le rendre inoppor-
tun. Lorsque l'ouvrier sentira
qu'on Jui assure du travail,
quand il sera eûr de pouvoir fai-
re donner l'éducation à ses en-
fants, ce jour-là les communistes

n'auront plus de chance. On at-
teindra ce but par une législa-

tion économique saine. Ne nous
Imaginons pas que les formules
d'hier sont les meilleures, mais’

Distribution de mé-
dailles et rosettes
au Collège de Lévis
Demain soir, à l'occasion de la

saint Joseph, aura lieu l'assem-
blée générale annuelle de la So-
ciété St-Joseph formée des élèves
du cours commercial. Il y aura
lecture des activités de l'année
et les élèves méritants qui auront
le titre d’académiciens recevront
chacun une médaille et les autres
élèves qui auront le titre d’aspi-

de discuter les questions qui les

intéressent et fournir les informa-
tions précises. De cette manière,
MM. les officiers seront en me-'

sure à l'assemblée régulière de veulent coopérer dans la mesure
leurs membres de répondre aux! de leur capacité, à tout mouve-
demandes d'informations qui leur |
seront posées.

Par cette manière d'agir,

mwarchons avec le progrès.

  
Î moyens à l'avancement de la Ci-

ils té et du Comté.

 

oO

 

Sain. .. oui... parce
que les Poissons, les
Mollusques et les

Crustacés Canadiens sont riches
en protéines, vitamines, sels
minéraux et iode. Mais il n’est
pas seulement sain, il est aussi
savoureux . . . offrant la saveur
variée de plus de soixante espèces
différentes de poissons . . . et
économique . . . vous donnant,
en nourriture salutaire, la valeur
de chaquesou que vous déboursez,
Servez “du Poisson n'importe
quel jour”. Quece soit du pois-
son de mer ou d'eau douce . . . ©
frais, frigorifié, en conserves, fumé,
mariné ou sec . . . vous pouvez
compter sur sa qualité et sa
saveur supérieures pour lesquelles
le Poisson canadien est renommé
dans le monde entier.

 

+ DemandezMINISTÈRE des PÊCHERIES LA
OTTAWA

BROCHURE
Essayez cette Recette appétissante GRATUITE
SAUMON SAUCE BLANCHE AU FOUR ____ma.h "2 erefemCd Costs
Simonriggs

dr

heures Ministère des Pécherise,1 chopine de lait Ottawa, CanadaSel et poivre
Eoleves les arêtes du saumon et séparez-
le en pelits morceaux. Faites cuire la
farine dans Je beurre sans la |; bey-
nit, puis ajoutez une chopine delait, sel
et poivre, et suffisamment d'oignon râpé
be denner du goût. Versez ua lit de
sauce dans un plat à rôtir, puis un lit de
Duimon, et aini de suite, en ayant soin
d'avoir de la sauce pour emevrir le dessus,
Faites dorct au four et servez très chaud.

Veuillez m'envoyer votre brochure
uratuite de 62 pages, intitulée: “Du

Poisson n'imponte quel jour”, st
contenant 100 recettes de Poissoa,
délicieuses et économiques,

 

 

@  Achetons

ment et aider suivant leurs:

 

rante recevront une rosette. Cet-
te réunion annuelle est toujours
intéressante et attendue avec
anxiété par les élèves. Il y aura
interprétation d’une pièce et la

! fanfare exéeutera un programme
‘musical.

Bingo a Lévis ce soir
et demain soir

Ce soir et demain soir en la
Salle St-François-Xavier, à Lé-
vis, auront lieu les deux derniè-
res soirées de la semaine de bin-
go organisée en faveur des oeu-
vres de jeunesses de Lévis.

 

Ce roir, le bingo sera sous la
direction des deux sections des
Jicistes. Il y aura chant, musi-
que et comédie. Ce sera une très
intéressante soirée.

Vendredi soir, le bingo sera
sous la direction des deux sec-
tions de Jocistes. 11 y aura agréa-
bles surprises pour les assistants
et ce sera le clou de la semaine.
Les paroissiens de Notre-Da-

me, ainsi que des autres parois-
ses, sont invités à venir encoura-
ger de leur présence et de leur
aumdne ces oeuvres bienfaisan-
tes de jeunesse,

Heure Catholique
Poste OKAG, de 5 h. à 5h45

La causerie de l'Heure Catho-
lique du 21 mars, organisée par
le Comité des Oeuvres catholi-
ques de Montréal, sous le distin-
rué patronage de S. Exec. Mgr
Ganthier, archevêque-coadjuteur
sera donnée parle R. P. Quesnel,
CSV. professeur d'Ecritnre
sninte au scolasticat Saint-Char-
les, À Joliette. Tes causeries de:
l'TTenre catholique sont consa-;
erées cette année aux directives:
pontifieales. Le conférencier ex-|
posera Îes directives pontificales
sur la réparation. |
Cette canserie, irradiée par le:

poste CKAC. commence À 5 h,
précises. A 5 h. 2, programme!
musical exécuté par le Choeur!
Pie X sous la direction de M. B.!
Thibault, PSS. M. Eugène La-
pierre à l'orgue.

 

L'amour est comme un arbre,
il ponsse de nli-même, jette pro-
fondément sex racines dans tout
notre être et continue souvent de
verdoyer aur un coeur en ruine.

(Victor Hugo).

 
  

chez nos Marchands

‘les enfants dorment de neuf à cireuler dans

l'epxciauxSPECIAUX

 

Jo vois les noirs tombeaux dans l'aube resplendir,
La nuit fait place au jour, spectacle grandiose !

L'étoile brille encor et l'horizon est rose.
Déjà l’ombre s'enfuit, le soleil va surgir.

Un bûcheron (peut-être une âme à conquérir !)
Vient d'entrer dans l'église à l'heure où tout repose. -
—Bonjour, mon cher ami. Dis, puis-je quelque chose
Pour ton bonheur. — Je veux avant de repartir.

Communier. Après une courte prière
L'homme reprit sa course aventurière;
J'avais à son départ béni son chapelet.

Et tandis que l’aurore dissipe les étoiles
Et que l'oiseau des bois fredonne son couplet,
Je pense à Toi, mon Dieu, que je verrai sans voiles.

Armand DUMONT, ptre, curé,

de la société des Poètes C. F.

MP

—————————

L'HYGIENE de couvertures. Et selon des mé-

Pr très savants, notre lit doit

Comment se coucher lêtre placé de fagon que vous
pour dormir ayies les pieds au sud et Is tête

lau nord. Dans cette position,
‘ vous êtes dans le méridien ma-

Quand nous dormons, le Jouls | gnétique.

est plus lent, la respiration moins, Un lit est une très bonne chose
profonde, les combustions organi- et comme on a raison d'y tenir !
Ques moins actives, Le corps sein auteur a dit bien justement
refroidit par suite de l’abaisse- que nous y passons la moitié de

ment de température. notre vie; alors, c’est le meuble le
C'est la nuit que le sommeil est plus utile, et mieux vaut une bel-

le plus profond et le plus com- [le chambre à coucher qu’un beau
plet. Dormir, le jour, ne repose'salon. Et puis, pour bien dormir,

qu'à demi. Une heure de sommeil |un lit commande une respectueu-
avant minuit, dit le vieil adage,‘se propreté. Du linge propre, des
en vaut quatre après. Le som-/draps blancs et frais souvent re-

meil doit être proportionné aux! nouvelés, telle est la base même

besoins de chaque individu. Les|de l’hygiène domestique. Des vê-
enfants ont besoin d’un repos tements de nuit également pro-

prolongé. Les tempéraments sun-'pres sont nécessaires pour assu-
Ruins dorment peu; pour les per-'rer le bien-être. Faites entrer

sonnes nerveuses, un long som- l'air dans votre chambre pendant

meil leur est nécessaire. La fem- le jour, et vous verrez comme on

me a beaucoup plus que l’homme y dort bien le soir. Pendant le
besoin de dormir. Ordinairement. sommeil, laissez également Pair

votre chambre.
onze heures, les femmes de huit Couvrez-vous bien, et vous cons-

à neuf heures, les hommes de taterez à votre réveil comme À

sept à huit heures el les vicil- fait bon de se lever. Une chambre

lurds de six à sept heures. bien aérée, jour et nuit, devient

D'une façon générale, il vaut [une des premières conditions de
mieux que le lit soit un peu dur. [la santé et demeure également le
que la tête du dormeur soit pres- [meilleur préservatif contre les

que À plat et que son corpe ne [maladies des poumons.
reçoivent pas un poids trop lourd
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FORMULES DIVERSES POUR
LE MANTEAU PRINTANIER

 

Des genres différents
qu'on !

Au changement de saison, le

premier vêtement qui forcément
retient l'attention est le man-

teau. Nous choisirons le tissu, se-
lon la destination que nous vou.
lons lui donner.

S'agit-il d'un manteau pour le

matin, le sport, le voyage, nous
rechercherons les étoffes bour-
rues, rustiques, très en vogue, et

qui les rendent si pratiquent.
Contextures larges, relief imi-

tant le travail à la main, voilà ce
que nous aimerons. Comme nu-

ances, des tons vifs, des enchevé-

trements sur fonds clairs d'appa-

rence grisaille. Quant à la façon,

peu de précisions en général,
dans la coupe et beaucoup d'al-

lure dans la silhouette.
Un détail inédit de la nouveauté

printanière réside dans l’applica-

selon la destination
ui prête

Les tweeds écossais ont un

succès sans précédent pour ce

genre de vêtement où les poches

demeurent importantes et où les

manches raglan poursuivent leur

marche triomphale. Pour plus de

discrétion dans un modèle de tout

aller, on choisira un tissu uni de

fantaisie plus modeste et plus de

subriété dans les détails. Aux uns

et aux autres conviennent les

nuances de gris, de beige et de

brun dont la gamme est infinie.

Mais c’est aux heures de l’a-

près-midi que notre souci d'élé-

gance sc manifestera le plus in-

tensément, que les redingotes

ajustées, sans ceinture ni poche

marqueront la grâce d’une sil-

houette plus affinée que jamais

et mettront en valeur la souples-

se et le soyeux des crêpes de lai- tion de cuir aux revers et aux pa- ne et des draps dont le Printemps

rements; ceinture et boutons desalue le retour.

même cuir soulignent cette hur-

  

monie. LAURE

Menagez la sensibilité, Conseil utile
des enfants
 

Ne tuez pas la sensibilité, mê-
me exagérée, dans le coeur de

vos enfants. Disciplinez-la seule-

ment et elle deviendra une force.
Ne vous attèndrissez pas sur
leurs pleurs, ayez l'air, au con-

traire, de trouver cela une fai-
blesse” dites-leur bien : “Un hom-
me ne pleure jamais”. Ils ne a’en

serviront done point afin de

vous désarmer.

II faut que l'enfant soit aussi
aimable. Un jeune bénêt qui, toi-

sant un autre, lui disait: “T] faut

que je sache ton nom et ce que

font tes parents pour jouer avec
toi. Moi mes parents sont nés

de....”, w’attira cette réponse nar-
quoise: Eh! bien, mon vieux ça

se voit.” Choisissez les camara-
des de vos fils non parmiles plus
riches, ou les mieux mis, mais
parmi les travailleurs, les loyaux

les courageux bien Alevés. Dans

les milieux modestes. on en trou-

ve souvent.

——————————

“LE QUOTIDIEN"

41, Avenue Bégin, Lévis.

“Le Quotidien” est Ia proprié-

té de 1a Compagnie de Publica-

tion de Lévis. Le Journal est pu-

blé et édité par Is Compagnie

de Publication de Lévis, au No

41, Avenue Bégin, Lévis.

F. PICHETTR,

Lavage des objeta en tricot
 

Plonger les tricots dans de
l’eau tiède additionnée d’une

cuillérée & café d’aleali par litre
d’eau; les y laisser tremper dix
À douze minutes. Pendant ce
temps, préparer une eau de sa-
von tiède ct très mousseuse dans
laquelle on laissera les tricote
pendant 30 à 35 minutes.

Le lavage doit se faire par ma-

laxage. Ne jamais frotter ni tor-

dre les tricots. Rincer dans une
eau également tiède, à laquelle
on peut ajouter ausai une cuillé-
rée à aoupe d’aleali par litre. Bs-
sanger toujours en pressant en-
tre les mains sans tordre. 11 faut
éviter à la faine mouillée la trop

grande chaleur et les courants
d'air: mieux vaut donc faire sé-
cher les tricots dans un apparte-
ment. On recommande de les

ronler dans une serviette épon-
ge qui absorbe peu À peu l’eau.

Quand les tricots sont à moitié
sees on les repasse en ler tirant
sous le fer alternativement dans
le sens de ln longueur et de la
largeur. Cette dernière opération
est très importante ; d’un bon re-

passage dépend le plus ou moins
de souplesse des tricots.

La voix de la conscience, c’est
le tie-tac d'horloge qu’on oublie
dans le bruit du jour, mais qui
s’exaspère dans le silence et
Yobscurité de le nuit. Président-Gérant. (Marcel Prévaot).

ESS

Pour les enfants

Deux théories se présentent:
les uns veulent que l'enfant ap-

prenne très tôt que toute sottise
faite par lui retombera eur lui,
que tout se paie, que s’il bat un

camarade, celui-ci le lui rendra
au centuple. D'autres, répliquent:

l’égoïsme de l'enfant croîtra

avec ce système, il sera sans pi-

tié et ne craindra pas pour lui,
même la réciprocité du mal;
mieux vaut lui dire: “vois, tu

fais bobo à maman, à ton ami”,
mieux vaut lui inculquer le don

den larmes versées sur le chagrin
“d'autrui”. Les deux théories

peuvent se fondre en une, la pi-
tié à notre époque ne doit pas
être une faiblesse, mais un senti-
ment généreux, consistant à ai-

der largement le plus faible ou
le plus malchanceux, à le défen-
dre. Il est très nécessaire aussi
que l’enfant répare le plus pos-
sible ‘‘lui-même”, chacune de ses
sottises, en utilisant cet égoisme

propre À la nature humaine; ain-
ai se mêlera peu à peu au “souci
d'autrui”, la pensée que si ‘‘nous
sommes nuisibles, nous nous nui-
sons d'abord à nous-mêmes”.

Le petit s’'entête à réclamer

une chose qu'on me peut pas lui
donner: orienter son idée sur
“‘autre chose” réussit quelque-
fois, l'esprit des enfants étant
très versatile. Certains, très ie-

naces, gardent leur entêtement

pendant des heures, mais s'ils sa-
vent qu’on ne cédera point, ils ne
récidiveront guère. On dira à
l’enfant orgueilleux enfin, et vio-
lent. qui a lancé en trépignant
un livre, un coussin à terre : —

Cela prouve que tu n’es encore
qu’un bébé, au fur et À mesure

qu’on devient grand, on “répa-
re” les bêtises que l'on fait; si tu
étais un grand garçon, tu ramas-

serais cela et l'on n’en parlerait

plus, sur le ton avec lequel on

s'adresserait à un homme. Cela
& réussi pour certains entêtés
très fiers. Quand une sottise est
réparée, il n’en faut plus parler
en effet et ne pas humilier l’en-
fant surtout. Tout ce qui ra-

baisse” le caractère est un mau-
vais système d'éducation.

OEUFS AU GRATIN: —
 

Préparer un hachis ainsi com-
posé: mie de pain trempée dans
du lait, jaune d'oeufs durs, beur-
re. anchois, persil, ciboule, écha-
lote, le tout mêlé et bien haché.
Meltre cette préparation dans le
fond d’un plat allant au feu, puis
poser ce plat aur un feu doux, et
loraque le gratin commence à
s'attacher, casser les oeufs des-
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LE THEME DE LA MODE
 

Tout, dans la nouveauté, s'inspire des événements qui

se dérouleront à Londres en mai prochain

L’attention générale convergera

vers Londres, lorsque, dans quel-

ques semaines, se dérouleront les

cérémonies grundioses du couron-

nement de Sa Majesté le roi

Georges VI. Un événement de ce

genre ne devait pas manquer d’a-

voir ea répercussion dans tous les
milieux et plus particulièrement

dans les centres de l'élégance. |

Ce qui frappe plus spéciale-

ment la nouveauté, cette saison,

c’est la grande variété des colu-

ris et leur caractère. Il semble

que le souci des nuances vives,

gaies et jeunes ait inspiré leurs
créateurs. Ces teintes, puisées aux

sources de la nature sont sou-

vent opposées les unes aux au-
tres dans de contrastes hardis,|

d'où la banalité est exclue.
Les verte fournissent une gam-

meallant du vert tendre des jeu-

nes pousses au sombre profond

du bronze, en passant par toute

la variété de la palette de Dame

Nature, coudoyant tour à tour

les rouges écarlates, les fuschias,

les jaunes d’or, les couleurs rouil-

le, pain-brûlé, ete. A tout cet

éclat s'oppose l'effacement des

gris et des beiges, nuances préfé-

rées de la reine Elisabe‘h.

A ce heurt des coloris est dû le

succès des impressions qui pré-

sentent des mariages de tons tout

à fait imprévus. Les arabesques

les plus originales se tracent sur

des fonds tantôt lumineux, tar-

tôt mats. Des ramages anciens

émergent, rappelant les vieilles ta-

pisseries au milieu du modernis-

me le plus frappant.

La ligne recherche tous les ef-

fets de nature à attirer l’atten-

tion vers le haut de la silhouette.

Les corsages montants s'échan-

crent légèrement en V, l'ampleur

des contours est ramenée vert

l'arrière et l’on sent, dans l'en-

semble, le souci de la somptuo-

sité et de la dignité de maintien

qui convient aux cérémonies de

Cour.

Il va sans dire que les tissus

réservés aux toilettes de grand

apparât sont d'une richesse in-

contestable ce qui donnera aux

fêtes de Londres le déploiement

féerique qui sied en pareille cir-

constance. LAURE

—_mm
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Le devoir des mèresjoxscerTa SUEDOISE: —
 

Combien de mères ont connu

lex angoisses : celles qui guettent

au bord du bereeau les soupirs

du petit être que le mal torture

jusqu’à la minute suprême; qui

voient s’étioler et pâlir les beaux

adolencents minés par la fièvre

on frappés en pleine force par

un accident stupide; celles, en-

fin, dont les fils sont, un jour,

noblement tombés pour défen-

dre leur patrie… Elles ont

éprouvé le déchirement de la eé-

paration, accru par l’anxiété des

attentes et l'écroulement des

vains espoirs: et à toutes, dès la

première heure de leur deuil

sans fin, ont senti qu’elles ne

pourraient jamais être conso-

lées. Mais les lamentations stéri-

les des filles de Judée dont l’é-

cho ne répereute à travers les

âges, ne déchirent plus l’air à

notre époque. Rachel s'est res-

saisie, Elle a songé que d'autres

enfants lui restaient qu’il fallait

simer, encourager; l’image du

mort bien-aimé reste vivante en

elle; mais elle garde le secret de

sa tristesse sans en accabler les

siena.

—_—_—_—————_—_ qui les place avant de les servir.

sus, saler, poivrer et passer sur C'est une excellente manière de les oeufs une pelle rougie au feu Varier la préparation des oeufs.

 

| Faites tremper une tranche de

pain dans un verre de lait chaud,

quand le lait est absorbé, mélan-

ger 6 oenfa battus, salez et poi-

vrez. Ajoutez un peu de fromage

ripé, faites cuire comme une

omelette ordinaire dans une poë-

le avec beurre.

——m—
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Suite de la page 3

spéculateurs à la Bourse à porté
la plupart des actions ordinnires
sérieuses à des cours ai élevés
que plusieurs, en dépit de certai-
nes augmentation de dividende,
n'ont plus qu’un rendement infé-
rieur à celui qu’elles donnaient
en 1929, au zénith du boom. II
est facile de prévoir que la re-
eherche d’une rénumération plus
satisfaisante engagera un grand
nombre des porteurs de ces titres
dans des aventures. C’est ainsi
que se déclenchent les grands
mouvements de spéenlation et
d’inflation que nulle puissance
au monde ne saurait maîtriser,
et qui ne peuvent «e liquider que
dans la dépression.
Le loyer de l’argent retrouve-

ra peut-être cette année un ni-
veau plus normal, par le simple
jeu de l’offre et de la demande
de capitaux. Les obligations fé-
dérales, provinciales et munici-
pales échéant en 1937 forment
une somme très supérieure aux
chiffres de 1936. LI n’est pas dou-
teux que, d'autre part, un cer-
tain nombre de sociétés indus-
trielles et commerciales devront
faire appel au crédit publie, au
cours de l’ann32, afin de satis-
faire à des besoins longtemps
différés. L'importance des em-
prunts en perspective aura sans
doute pour effet le raffermisse-
ment graduel des taux d’intérêt.

Fantaisie

Je ne sais si l'allumage pion-
çait dans le carter ou si le dis-
tributeur ne voulait plus distri-
buer.

Je ne sais pas ion plus si le
vacuum fonctionnait bien ou si
le carburateur refusait de bien
faire.

Ce que je sais, cependant,
c’est que ma fidèle bagnole ne
voulait plus partir ce matin.

J'avais de l’essence et je ne
manquais pas de ce fluide dont il
est tellement question en politi-
que provinciale.

Mon démarreur automatique
travaillait honnêtement sans pou-
voir éveiller de leur torpeur mes
six cylindres endormis.

J'ai voulu examiner le problè-

me de près et j'ai soulevé le ca-
pot. À l’intérieur, tout m’appa-
rut bien normal.

Aucune impression de sabotage

se dégageait de cette inspection,
aurait sûrement prétendu avec
autorité un important confrère.

Seulement, ce cher homme ne
s'y connaît probablement pas
plus que moi en mécanique com-
me en château d’eau.

Mais revenons à ma conduite

intérieure. (Je parle toujours de
mon auto qui n’est pas un modè-
le torpedo).

Aprèe avoir considérablement
sali mes gunts beurre-frais et ju-
ré copieusement, je voulus con-
fier ma peine et mon émoi au ga-
ragiste.
Un plaisantin qui prit au télé-
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phone ma version
JA très marqué. L’affluence des suggéra avee beaucoup d’apropos

  

de l'affaire

l'achat d’une nouvelle voiture.
Tout de même, ceux qui peu-

vent sans crainte affronter les
mystères d'un moteur d'automo-

lieux.
“Vous aves de l’essonce?” “Va.

tre électricité est-elle débarrassée
de l'emprise des trusts ?” J'ai ré-

pondu ce qu'il fallait à ce court
interrogatoire.

Le mécano de conclure sérieu-
sement : “CÇà doit être autre cho-

se.” Effectivement, c'était autre
chose et une bien petite.

Mais nous ne l'avons su que
rendu à l’atelier, après un voyage
pénible et humiliant à la remor-

que de ce que l'on nomme élé-
gamment un char de service.

Le bonhomme qui avait auscul-
té le moteur s’est approché avec

quelques outils. Un commence-
ment de facture, me suis-je dit
avec un soupçon d'inquiétude.

Je m'éloignai ne voulant pas
géner mon homme au travail en
esseyant de surprendre ses se-
crets.

Au bout de quelques instants,
je revins pour l’apercevoir souf-;

flant énergiquement dans un bout
de tuyau comme s'il s'agissait
d’une sarbacane.

Sous l'effet de cette poussée,
quelque chose de pas très joli s'é-
crasa sur le plancher. “C'était
ça”, dit-il, “le tuyau était bou-}
ché”

Tout de même ce mécano qui
vous débouche auesi bien les

du
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cert du Patronage
MERCI ! MERCI! aux géné-!

reux bienfaiteurs qui nous ont
fait parvenir un prix pour notre
grand EUCHRE BRIDGE CON-
CERT du Lundi de Pâques pro- tronage debile finirent par arriver sur tes chain. Nous sommes assurés qu’un ! d'envoyer dans celte institution | TOMBENT. C'est un très beau

cing de leurs religieuses pour
prendre charge du service de a

j maison, et plus particulièrement
de la Maison de Famille (section
des pensionnaires).

grand nombre a l'intention d’imi-
ter ce beau geste des premiers
donateurs.

Afin de leur donner l’avanta-

de le faire sans trop se déran-

ger, nous avons placé des paniers
avec pancarte, chez les généreux
marchands dont les noms sui-
vent : — ’
MM. Adrien Boulanger, Ville-

mya; Eugène Dion, rue St-Louis,
is; Dion,

rus

Saint- !Las pbmDon reBan|Cot ae Ma,Avenue Bégin, Lévis; Ernest Ma- qui ont leur Maison-Mère à Li-
randa, rue Commerciale, Lévis ;
Alphonse Allaire, rue St-Joseph,
Lauson.

Veuillez, s’il vous plaît, y dé-
poser vos cadeaux et croire à la

reconnaissance des organisateurs
Euchre et de la Direction du

Patronage de Lévis. ‘
Pour les organisateurs,

LS.-PH. FOURNIER,
22, rue Guenette, Lévis.

Dans un mari, il n’y a qu'un
mme ; dans une femme mariée,

il y à un homme,un père, une mê-
et une femme.-(H. de Balzac)
ES

tuyaux, ne croyes-vous pas qu'il

 

urrait en mastiquer une fissure
bien des experts ?

LE P'TIT VIEUX

    

   

  

i

Euchre-Bridge-Con- !Des religieuses
au Patronage

Les Révérendes Soeurs Servan-
tes du Saint-Coeur de Marie, à

:1a demande des autorités du Pa-

 
moilou, sont aussi au service de
l’Ecole

me.

 

Lévis,

Installées depuis le ler mars
dernier, elles ont pris la place
des demoiselles qui jusqu’à pré-
sent avaient assuré avec un dé-
vouement inlassable, le service de
cette institution. Les Soeurs Ser-

Apostolique Notre-Da-

 

ont décidé!
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: LES BANDEAUX
TOMBENT

Mercredi le 31 mars, on inter-
prèters au Collège de Lauson, au
profit de la St-Vincent de Paul
Lauzon, un drame en trois actes
intitulé, LES BANDEAUX

drame sorti de la plume de
la plume de Louis Charlier. La
direction artsitique en a été con-
fiée à M. Maurice Pérusse.
Les billets seront en vente ches

M. J.-E. Paré, rue St-Joseph,
Lauson, à partir de samedi pro-
chain, le 20 mars, au prix de 25
sous.

——

La coquetterie

légitime
  

| Etre jolie, c’est embellir la vie
des autres, c’est séduire les re-
gards de ceux qui vous entourent
et de cette foule anonyme, éprise
ide beauté, de cette foule que tous
les spectacles de la nature émeu-

| vent, mé&me les plus fugitifs, com-
me celui des belles attitudes, des
profils purs et des expressions
délicieuses.

1 Si vous ajoutez à ces charmes
| extérieurs celui de la voix, celui
de la pensée, celui du coeur, si
vous saves dire le mot qui récon-
forte, faire le geste qui désarme
et qui attire irrésistiblement ls
sympathie, n’aurez-vous pas cons-

cience de faire beaucoup d’heu-
reux tout en servant à souhait
vos propres intérêts ?

  

\
Le

 

 

249  



 

 

AEVIS, TRUDE, 18 MARS 1007.
|

 

La retraite annuelle
des Voyageurs de
Commerce de Lévis

La retraite annuelle des Voya-

peurs de Commerce de Lévis au-
ra lieu comme par les années pas-
sées, durant la Semaine Sainte.
Mle commencera le mercredi

saint pour se terminer le diman-
che de Pâques.

A cette retraite sont invités

d'abord tous les Voyageurs sans
‘exception, puis les professionnels,|
Jes hommes d'affaires, les mar-
ehands, les commis, etc., qui dé-

sirent profiter de cette occasion

pour se recueillir dans la médi-
tation et la prière.

Ces pieux exercices auront lieu

le matin à 8 heures et le soir à

7 heures 30. Ils seront prêchés
par M. l’abbé Charles-Omer Ga-
rant, professeur au Séminaire de

Québec.

On compte sur une nombreuse

assistance À cette retraite an-
nuelle des Voyageurs de Com-

mere.

La semaine
du dimanche

Appel aux directeurs de revues
et aux présidents d'associations.
 

La Semaine du dimanche aura
lien cette année du 2 au 9 mai.
Hile sera consacrée à la sanctifi-
eation du dimanche. Les organi-
sateurs ont adopté comme mot
d'ordre durant cette semaine:
Sanctifions le dimanche. Ils de-
mandent aux directeurs de re-
vues et de bulletins, de vouloir
bien publier quelque article sur
ee sujet dans leurs livraisons

 "chelle,
J1182 rue Saint-Laurent, Mont-

Un évéque des Indes
parle de la mena-

nace communiste

Tuticorin, Inde. “I n'est

pas exagéré de dire qu'il n’y a
pas de ville indienne où le com-

munisme ne se soit inflltré, et ce
ne sers pour personne une sur-
prise si dans quelques années, le
Congrès National devient entiè-

rement socialiste.” Telles sont les
graves déclarations que fit Son

Excellence Mgr Roche, 8. J., au
cours d'une conférence à la salle

8t-Frangois-Xavier de Tuticorin.
L'évéque de Tuticorin insista en-

suite sur la nécessité d'unir les
forces catholiques pour combattre

le communisme. Récemment, dit-
il, des délégués de Ceylan parti-
rent en Russie et à leur retour ils
ont donné un nouvel et puissant
élan à la propagande rouge. La

force la plus efficace pour en-
rayer cette propagande est l’Ac-
tion Catholique; malheureuse-

ment la diversité des races et des
langues et d'autres causes empê-,
chent ce mouvement de prendre
un essor national, mais en tout

cas, dès maintenant, chaque grou-
pe peut rendre de précieux servi-
ces à la cause de la civilisation
chrétienne.

emt]

si les présidents de nos différen-
tes associations de faire donner

A leurs membres, durant cette

semaine ou aux environs, une

causerie sur la sanctification du
dimanche.

Pour tout renseignement, on
est prié de e’adresser au secré-
taire de la Ligue du dimanche,
le notaire Alphonse de la Ro-

au Monument National,

d’avril ou de mai. Ils prient aus- , réal.
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Monnaie Canadienne.

A

BOSTON
Concord, Manchester,

Nashua, Lowell,
Worcester, Springfield
et points intermédiaires

—et Retour—

De QUEBEC et LEVIS et les Gares

du Q. C. au nord de Thetford-Mines.

XCURSION DE FAQUES

‘14%
Monnaie Canadienne.

A

NEW YORK
Now Haven, Hartford, eto.

—et Retour—
 

Départ

JEUDI, LE 25 MARS
Peur Boston, Worcester, Springfield et endroits intermédiaires,
bons dans voitures ordinaires on dans wagons-lits, (sur palement du
prix d'un lit). Pour New-York, bons dans voitures ordinaires, où dans
wagons-lits, (sur paiement du prix d’un lit), jusqu’à Springfield, et
dans voitures ordinaires entre Springfield et New York.

Aussi départ les 26 et 37 mars, équipement régulier.

RETOUR: départ dupoint de destination pas
plus tard que ma le 30 mars 1937.

Taux réduits correspondants de toutes les autres gares du Q. C. de

Thetford Mines et sud.

! Ponr plus amples renseignements s'adresser aux agents

4 QUEBEC CENTRAL
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toute la puissance
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que pour déc. 1936

Le ministre de la Santé de la
Province de Québec vient de nous

faire parvenir le rapport prélimi-

naire des naissances, mariages et

décès pour décembre 1936.

Résumé général:

5,210; Centres urbains, 2411;

parties rurales, 2,709.

Mariages: Province, 1,309; cen-
tres urbains, 873; parties rurales:

826.
Décès: tous âges, Province,

2,575; moins un an, 528; Centres

urbains, tous Âges, 1,464; moins un an, 266; parties rurales: tous

Naissances vivantes, Province:

 

Centres urbains 1,512,000

Parties rurales 1,697.800

Résumé pour le comté de Lévis :
Population calculée, 37,300 ;
Naissances vivantes : 46;

Mariages: 8;
Décès, tous les âges: 41;

Décès, moins un an: 6.

Marius. — Tout à coup, je suis
pourmuivi par un lion; le lion
glisse. j'en profite pour grim-
per sur un arbre, j'étais sauvé.

Olive, — Tu as eu du courage.
Moi, à ta place, j'aurais fait dans

ma culotte!
Mariue-—Mais sur quoi crois-tu

qu’il a glissé 1e Hon?...

  

1. âges, 1,110; moins un an, 272. SENTIMENT
Rapport démogra hi Population, Province 3,110,000 INDESTRUCTIBL

 

—Une femme dit à une amie:

-—N y a vingt ans que nous
sommes mariés, et mon mari est

aussi affectueux aujuard'hui, que
le jour de notre mariage.
-——Allons, allons, répond l’au-
tre, pas plus tard que ce matin,
vous vous êtes battus comme

deux chiffonniers.

—Parfaitement, mais le jour
de notre mariage autel. .

zx: .

Papa, j'ai trouvé une souris
dans la jatte de lait! —Ta l'as retirée, je supposet
—Non, j'y ai mis le shatl....  
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Les ouvriers…
(Suite de Ia page 1)

qui ont compris l'importance de

cette éducation, des hommes cé-
voués à la cause catholique et

choisis dans ces milieux.

L'étude est certainement un
des moyens les plus efficaces

d'acquérir la doctrine sociale Ca-
tholique et de la faire pratiquer.
C'est dans oe seul but que la fon.
dation du Club Social Ouvrier,
Lévis et Lauzon, s’est faite.
Le Club Social Ouvrier eat

bien déterminé à poursuivre as
tâche encore lui faut-il les hom-
mes nécessaires.

C'est une chose bien lamenta-
ble qu’il y ait eu, et qu'il y ait

encore des hommes qui tout
en se disant catholiques ne
craignent pas d’opprimer les
travailleurs. Bien plus, il en est
qui abusent de la religion elle-
même, cherchant à couvrir de
son nom, leurs injustes exactions,

pour ecarter les réclamations
pleinement justifiées de leurs

ouvriers.

Sachez que trous sommes ren-
seignés sur ce point. — Nous ne
cesserons jamais de stigmatiser

une pareille conduite; c sont

ces hommes qui sont cause, que
l'Eglise sans l'avoir mérité, a pu
avoir l’air et n'est vue accusée
de prendre le parti des riches et
de n’avoir aucun sentiment de
pitié pour les besoins et les pei-
nes de ceux qui se trouvent

déshérités de leur part de bien-
être en cette vie.

Le seul moyen de restaurer la

société, c'est de devenir soi-mê-
me un foyer rayonnant de for-
ces npirituelles, ou mieux pour

dire toute ma pensée, des images
vivantes de ce Christ qui seul

peut sauver le monde.
Telle est la tâche qui incombe

aux catholiques Canadiens, s'ils
veulent préserver le pays du ve-
nin communiste.

La résolution prineipale adop-
tée à notre dernière assemblée,
tenue à Lauzon, le 12 mars 1987,
se lit comme suit:—

L. Langlois et L.-P. Denis,

Secrétaires.

15 mars 1937
Meanieurs les membres du
Conseil de Ville,
Hôtel de Ville
Cité de Lauzon.
a-« de M. L. Bourassa.

nec.…tréa.
Messieurs,

Nous considérons que les orga-

nisations du communiste se pro-

pagent avec rapidité, et que nous

sommes corps et âmes contre
ces menées malsaines ;

Nous suggérons à votre bien-
veillante attention :

De commnniquer dans le plus

bref délai possible, avec les gon-
vernements, Fédéral et Provin-
cial, leur demandant de faire
une loi dans ce sens que len as-

semblées ou réunions, sans sur-
veillance de la part des autori-
téa ne seront plus permisent, où
encore nous suggérons le rappel
de l’article 98 du code criminel.
Croyez Measienrs en notre très

sincère admiration.
Voa tout dévoués,

Lauréat LANGLOIS,
Mec. —— Fabrication csnaticnns —

M. Oscar Paquet
à Lévis ce soir

M. Oscar Paquet, chanteur
bien connu de Québec, sera l'hô-
te ce soir des sections jicistes,

de Lévis.

On sait que la JIC. et la JIL

CF, ont organisé un bingo, de-
vant avoir lieu ce soir en la salle
St-Frangois-Xavier au profit de

Jieura sections.

M. Oscar Paquet interpriters
, plusieurs chansons choisies qui

ne manqueront pas d'intéresser
les personnes présentes à cette
soirée. Toute la population de

Lévis ext cordialement invitée.

 

Notre eau

Le rapport mensuel du Bureau
de l'Hygiène de la Province de

Québec démontre que notre eau
est très bonne.

 

Club Social Ouvrier Lauson
 

Nous reproduisons ci-dessous
une copie du télégramme que le
Club Social Ouvrier de Lauzon

à fait parvenir à M. l'abbé Gra-
vel, vicaire à St-Roch, de Québec,
pour le féliciter de son intéres-
sante conférence anti-communis-
te prononcée À Québec, lundi le
15 mam.

| Lévis, 16 mars 1937.

Monsieur l’abbé Gravel,
Presbytère St-Roch,

Québec. Que.

Monsieur l'abbé: —

{
Félicitations pour magnifique

conférence avez donnée hier soir
sous les anspices des Chevaliers
de Colomb.

Nous, du club Social Ouvrier
de Lauzon, sommes entièrement
A von côtés et nous n'avons rien
de commun avec clubs ouvriers
dénoncés dernièrement. Protes-
tons énergiquement contre déni-
grement autorités religieuses et
civiles.

E. BOLDUC,Président. |

 

Une dame bien connue
pour ses Tapis au Crochet
dit comment elle obtient
ses couleurs artistiques.

“On me demande de partout com-
nent f'abtiens les belles et fraîches
couleurs de mes tapis!” Ainsi a'ex-
‘prime Mme N., dont les tapis cro-
chetés vat obtenu plusieurs prix aux
expositions entariennes, “Jeo teins
woi-mbme toux mes tisstx au moyen
sex Teintures Diamond. Roule la
Marque Diamond m'assure lex tein-
tes riches qu’il me faut, J'obtiens,
avec un soul paquet, plusieurs nuan-
res différentes parce qu’elles con-
tiennent une plus grande quantité
den mellleures anllines.”

TEINTURES DIAMOND

Funérailles de feu
Mlle Marg. Fortin

Samedi matin 4 9 hires out eu
lieu en l'église St-Antoine de
Bienville les imposantes funé-
railles de feu mademoiselle Mar-
guerite-Marie Fortin, fille du ca-
pitaine et Madame Octave For.
tin, décédée à l’âge de 31 uns.
M. Marry Young portait

croix,
Mesdemoiselle Elisabeth Car-

rier, J. d’Arc Lamontagne, Yvet-
te Bouffard, Madeleine Boucher

Cécile Mercier, toutes Enfants de
Murie, escortaient le corbillard.

Le deuil était conduit par aon
père, le capitaine Octave Fortin,

son frère, M. Paul Fortin, nes
oncles: le capitaine Eugène For-
tin, MM. Jos. Corriveau. -Jos.
Tanguay ; ses cousins: MM. Mau-

rice, Georges. Roland et Gilles
Fortin.
A l'église la levée du corps fut

faite par M. l'abbé Dominique
Pelletier. Le service funèbre fut
chanté par M. l’abbé S. Villeneu-
ve, euré de la paroisse assisté de
M. l'abbé Fortier, du collège de
Tévis et M. l’abbé Edwin Doyle,
comme dinere et sous-diacre.
Des meases basses furent dites

durant le service funèbre aux au-
tels latéraux par M. l'abbé D.
Pelletier et M. l'abbé Vital La-
brie, du collège de Lévis.

Les membres de la Choraie de
Bienville exécutèrent la mousse
des morts, sous la direction de
M. Ernest Michaud. Des solia
ent été rendus par Madame Al-
«léa Picard-Boulanger, MM. J.-
L: Roberge, gérant de la Traver-
se de Lévis, Benoît Leclerc, À.

 

la

‘|[Rancourt, Ernest Michaud, A.
Lainé.

Après le service funèbre les
restes mortels ont Été reconduits
nu cimetière Val-Sainte od ils
ant été inhumés dans Je lot de la
famille,
“Le Quotidien” réitère à la

famille en deuil l'expression de
ses plus vives sympathies.

x x
Les funérailles étaient sous Ia

direction de M. J.-P. Thibault,
rntreprenenr de funérailles, 9
rine Commerciale. Tévis.

“L'esprit français dans
la vie familiale”

Un groupe de jeunes, puisque
ve sont les élèves du Studio des
Buissonnets, ont vivement inté-

ressé une nombreuse assistance

hier soir à la salle paroissiale,
par les nombreuses ct intéressan-
tes saynètes qu'ils interprétèrent

sur la scène. Habilement dirigés
par Mlle Marguerite Côté, direc-

trice du Studio des Buisronnets,
Cette soirée de l'esprit francais

était sous le patronage de M.
l'abhé J.-E. Carrier, VF. curé
de Notre-Dame de Lévis, et. sous

les auspices du Comité loeal du

deuxième Congrès de ln Langue |
française. 

\Pour comprendre Ordination

nos nr Son Eminence lo cardinal Vil-

Les Soirées sociales, données à leneuve, OMI. présidera une
Lévis dernièrement par d'émi- cérémonie d'ordination le diman-

, ¢|che de la Quasimodo, ches les
mare eens odemncat BR. Pires de St.Vincent de Paul,

 

pas demeurer sans |

l’on aurait tout à craindre si elles

n'avaient pas déterminé un cou-
rant de curiosités des questions
sociales.

Il eat manifeste que l'une des
premières préoccupations de nos

autorités paroissiales cst de con-
duire les esprits vers l'étude des

clame des responsables et l'élite

problèmes actuels. Lu nution ré-,

en leur chapelle du Patronage de
la côte d'Abraham, à Québec. Le
Frère Jean-Baptiste Dussault se-
ra élevé à la prêtrise et les Frè-
res Rodrigue, Audet et Capière

recevront la tonsure.

Le R. F. Audet est le fils de M.

Napoléon Audet, de [évis.

elle-même a besoin d'être formée H
à diriger. Mgr Bruchésyf °
Au moment où ics destinées du’

monde inquiêtent tous les coeurs, —
où l’on comprend mieux que ja- La population catholique de la
mair la valeur de la doctrine et Métropole se réjouit grandement

de l'action, inséparables l'une de du retour à la santé de son ar-
l'autre, comment ne pas préparer chevêque, Son Excellence Mgr
la volonté par une discipline sûre
et nécessaire.

L'Ecole des Sciences sociales
et économiques de l'Université

Laval assume cette tâche. Elle
offre son enseignement à tous

veux qui ont le souci de se rensei-
gner sur les problèmes sociaux et
Économiques et d'’affermir leurs

convictions d'après les données
de la sociologie catholique.

Professionnels, hommes d'affai-
res, commerçants, étudiants, ou-
vriers, tous ceux qui veulent dé-

velopper leur culture générale

cours qui se donnent les lundi,
mercredi, vendredi soir à 8 heures
à l'Université Laval. Te sujet
traité à chaque cours est tou-
jours annoncé la veille dans In
chronique universitaire.

La fréquentation ce ces cours
serait suns contredit un avanta-
ge pour = en même temps
qu'une maWie d’appréciation des
efforts que le dévoué pasteur de
N.-D. de Lévis fait dans vo do-
maine,

LEONARD ROY,
Dip. 8. 8,

  
  

 

DEMONSTRATION
Vous êtes cordialement invités à venir goûter les délicieux
produits alimentaires CLARK, durant cette semaine.
Une démonstratice expérimentée sera à votre SERVICE

Paul-E. Bruchési. Le vénérable

Archevêque reprend rapidement
ses forces depuis quelques mois

et on dit qu'il assistera prochai-
nement aux offices pontifieaux en
sa cathédrale. Mgr Bruchési n'en-

tend pas s'occuper activement des
destinées de son archidioeèse; ce-
pendant, ses médecins et ses avi-

seurs prétendent que le peuple

aura l’occasion longtemps ines-
pérée de chanter un “Te Deum”
d'actions de grâces pour remercier

le ciel de la guérison de leur pre-

mier pasteur.

sont cordialement invités aux.
Souvenirs

Madame. — Vous éties deux

qui courries après moi lorsque

je l’ai épousé.

Monsieur. — Ah! si l'autre
avait couru plus fort que moi !

— Vous et votre sœur, vous

êtes jumeaux ?
— Pas depuis que nous avons

grandi ; elle a vingt-deux ans
“ et moi trente-et-un.
 

  

  

 

  
    
 

livres de STEAK

3 HACHE pour 29c
LARD Frais 14c et 15¢

 

JEUNE

@ Ibs SAUCISSE au

LARD pour 25¢

@ livre CRETONS AQ

@ bols TETE fromageour 25c
Assortiment de viandes de

qualité

Nous avons toujours en mains

VFAU, AGNFAU, POULET,
JAMBONS,etc.     

137, rue ST-GEORGES,

 

DODIER & CRETE LIMITÉE
TELEPHONE : 42

  

boîtes FEVES

JAUNES pour

boîtes POIS No 4

pour

1 livres SUCRE

GRANULE pour

     
   

     

    

 

Surveilles nos prix pour

JAMBONS
DE

PAQUES  
   

 

 

 

  

 

tt LEVIS.

   


